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Équinoxe, 20 ans de vie culturelle
Pensé et conçu par l’architecte parisien Jean-Louis Godivier, le paquebot Équinoxe naissait il y a 
tout juste 20 ans. Notre dossier de 5 pages vous invite à vous replonger dans la construction 
de cet équipement monumental dédié à la culture, à découvrir les meilleurs souvenirs de la 
Scène nationale, à en savoir plus sur les acquisitions patrimoniales et la révolution numérique de
la médiathèque ces 20 dernières années. Bon voyage dans le temps !
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Rentrée scolaire 
toute l’actualité 
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Une rentrée
au service de tous

L 
e maintien d’une activité économique tout au long de l’année 
est primordiale y compris pendant la période estivale.
À Châteauroux, l’équipe que je dirige a fait le pari de soutenir 
des événements d’envergure afi n de dynamiser la ville et ses 

zones de loisirs. Le stage-festival international DARC, la Classic 
de l’Indre, les animations de Bougez à Belle-Isle, la reprise du 
championnat de football en ligue 2, sont autant d’occasions de 
donner vie à notre cité, à ses bars, ses restaurants et ses hôtels.
Ce sont aussi des vecteurs de création d’emplois et d’images 
positives pour notre territoire, que nous devons saluer. 

L’été est également synonyme de chantiers estivaux. La place
Saint-Christophe poursuit sa mue et, dans le cœur d’agglo,
rue de l’Écho, les engins de terrassement annoncent les travaux
de reconstruction. 

Dans ce numéro de rentrée, nous vous proposons un détour par 
l’actualité des écoles primaires avec la mise en place de la réforme 
des rythmes scolaires. Au programme également, les 50 ans du lycée 
polyvalent Blaise-Pascal et la création d’une formation régionale des 
agents d’ErDF dans ce même établissement. 

Enfi n, n’oublions pas l’événement de ces deux prochains mois.
Bien sûr, il y aura le Forum des associations les 20 et 21 septembre 
à Belle-Isle, mais je veux aussi parler des 20 ans d’Équinoxe. Nous 
vous proposons un dossier spécial de cinq pages pour redécouvrir 
cet équipement culturel majeur de notre ville, édifi é en 1994. 

Entre la nécessité d’une gestion rigoureuse de notre collectivité et le 
développement de services indispensables à l’attractivité de notre 
territoire, vous pouvez compter sur mon engagement et sur ma 
détermination. 

 Bonne lecture et bonne rentrée à tous. 

Gil Avérous
Maire de Châteauroux,

Président de la Communauté d’agglomération castelroussine

Retrouvez toute l’actualité 
de la Ville de Châteauroux

En attendant une refonte complète du site 
internet de la Ville, découvrez dès à
présent les évolutions sur
www.ville-chateauroux.fr

www.facebook.com/villedechateauroux

www.youtube.com
(agglomération de Châteauroux)

@chateauroux36
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Le monde associatif
réuni à Belle-Isle 
Les 20 et 21 septembre, le monde associatif sera réuni à Belle-
Isle pour la 14e édition du Forum des associations. Au programme, 
démonstrations, informations et bien sûr inscriptions !

municipale des sports (EMSC) et les piscines sera 

également accessible. Des structures gonfl ables 

pour les plus jeunes et des jeux (badminton, 

ping-pong) seront en libre accès. Par ailleurs, 

sous le chapiteau installé devant le gymnase, 

les responsables d’associations pourront 

assister à une conférence de la Fédération des 

organisations laïques sur l’accompagnement 

dans l’emploi associatif, le 20 septembre, de 

14h à 16h. À 16h, le Comité de l’Indre de la Ligue 

contre le cancer tiendra une conférence sur ses 

objectifs et ses résultats. De nombreuses autres 

animations auront lieu tout au long du week-end. 

Pour entretenir le site, la Ville pourra compter 

sur le renfort de l’association Insert Jeunes 

qui aidera au nettoyage bénévolement. Si vous 

cherchez une activité à pratiquer en 2014/2015, 

ne manquez pas ce 14e Forum des associations. 

Nul doute que vous trouverez chaussure à votre 

pied ! 

Le Forum des associations 

est une fête dédiée aux 

associations qui a lieu tous les deux ans à 

Belle-Isle. Cette année, nous proposerons 

également des animations en dehors 

du site afi n d’égayer le centre-ville. Une 

déambulation partira de Belle-Isle pour 

rejoindre la place de la République, le 

samedi, à partir de 18h30 », assure 

Florence Petipez, Maire-adjointe déléguée 

à l’Événementiel, aux Animations, 

au Patriotisme et aux Élections.

Le Forum ouvrira ses portes samedi

20 septembre, dès 10h. Parmi les 

nouveautés, le public a rendez-vous

avec l’association de danse africaine 

Tsamina Tieri, mais aussi avec le Krav 

Maga (self défense) et le SEL 36, Système 

d’échange local consacré au troc d’objets. 

Sur place, les visiteurs pourront retrouver la 

compagnie Noura et la compagnie de théâtre 

Délires Monde. Le Jazz club proposera quant 

à lui des prestations musicales, samedi et 

dimanche après-midi. 

En extérieur et en intérieur

Tandis qu’une scène sera installée à l’extérieur 

pour les démonstrations et qu’un village sera 

dédié à la danse et à la musique, le gymnase 

sera consacré aux associations sportives. 

Retrouvez là-bas la boxe, le judo, le taï chi chuan, 

la gymnastique, l’escrime... L’association de Mei 

Hua Zhuang, qui dispense des cours tous les 

jeudis, de 19h à 20h30, au Moulin de la Valla,

sera présente. Dans ce même lieu, le public 

pourra également tester un simulateur de

planeur. Dans le hall des expositions, venez 

participer au quiz du club Questions pour un 

champion ou pratiquer des jeux de société 

avec la ludothèque et l’association Jouons à 

Châteauroux. 

Zoom sur les activités 
municipales

Pour la première fois, le Forum accueillera un pôle 

consacré aux structures culturelles de la Ville. Un 

pôle sportif avec des informations sur l’École 

FORUM DES

ASSOCIATIONS 
Samedi 20 et

dimanche 21 septembre
Avenue Daniel-Bernardet

de 10h à 18h30
Entrée libre 
 02 54 08 35 03

Environ 240 associations de Châteauroux et son agglomération

présenteront leurs activités le week-end du 20 et 21 septembre,

à Belle-Isle.

 

>  Fête de la science,

tout le programme

Du 9 au 11 octobre, la science sera 

en fête à l’IUT de l’Indre, avenue

François-Mitterrand. 

> Jeudi 9 octobre 

Conférence à 18h30 sur le thème des 

éoliennes et des mini-réseaux électriques.

> Vendredi 10 octobre 

Atelier éducatif « Faire des sciences 

à l’IUT » pendant tout l’après-midi. 

Découverte d’une caméra thermique, 

d’un véhicule électrique et de maquettes 

sur l’éclairage, ainsi que du robot Nao et 

d’un drone. 

> Samedi 11 octobre 

Village des sciences, toute la journée, 

pour découvrir les technologies de pointe 

(automatisme et robotique, énergies 

renouvelables). Espace sur les économies 

avec véhicules électriques. Stand dédié 

aux rencontres jeunes chercheurs. 

Présence de l’association d’astronomie 

de l’Indre et présentation d’une analyse 

quanlitative de l’eau du robinet du Lycée 

Jean-Giraudoux. 

Renseignements auprès de l’IUT de 

l’Indre au 02 54 08 25 50

>  7e Salon des antiquaires

Du 17 au 19 octobre, le 7e Salon des 

antiquaires s’installe dans un cadre 

prestigieux, le couvent des Cordeliers 

avec la présence de près de 30 exposants. 

Sur place, les visiteurs découvriront des 

meubles de différentes époques, des 

tableaux, bibelots, bijoux, argenterie, 

linge ancien, poupées... Ce rendez-vous 

associe antiquaires et marchands d’arts 

aux professionnels de la restauration 

et des métiers d’art. Une exposition 

de cartes postales anciennes sera 

également visible sur le salon. Vendredi 

17, de 14h à 19h. Samedi 18, de 10h à 

20h et dimanche 19, de 10h à 19h. Tarif 

public : 3,50 €. Gratuit pour les enfants 

jusqu’à 16 ans. 

Renseignements auprès de la Foire 

Exposition au 02 54 34 24 04

>
 In

fo
s 

m
in

ut
e4 Événements

Châteauroux pour tous • Magazine bimestriel / N°85 / Septembre-Octobre 2014



La guinguette de Belle-Isle,
au son de l’accordéon
La guinguette de Belle-Isle organise son premier festival de l’accordéon avec
des artistes régionaux au talent connu et reconnu. 

indique Joël Maheo, le gérant 

de la guinguette. Pour cet 

événement, un café éphémère 

sera reconstitué. Un parquet de 

800 m² couvert sera monté sur 

l’herbe, à quelques pas du lac, 

afi n de permettre aux danseurs 

d’évoluer sur la piste autant 

qu’ils le voudront pendant 

quatre jours. 

La musette des 
années 80
à nos jours

Jeudi 11 septembre, de 14h à 21h, l’orchestre 

Les compagnons du musette accompagnera 

tout un groupe d’accordéonistes parmi 

lesquels Samuel Hydier, Laurent Berroyer, 

Ysoline Trichot... (entrée : 10 €). Vendredi 12, 

toujours de 14h à 21h, place à l’orchestre 

de Dominique et Stéphanie Floquet avec le 

retour des accordéonistes (entrée : 10 €).

La soirée du samedi 13 septembre, qui 

débutera dès 20h, sera consacrée à la musette 

des années 80 et 90 (entrée : 22 €). Le festival 

s’achèvera par un thé dansant, dimanche

14 après-midi, au son de l’orchestre Les 

fêtards (entrée : 8 €). « Ce festival n’aurait pu 

se faire sans la participation active de tous 

les accordéonistes qui ont répondu présents.

Manu Blanchet et Fabrice Guillot en sont les 

piliers », assure Joël Maheo. Sous les guirlandes 

de cette guinguette éphémère, la quarantaine 

de bénévoles attend un public nombreux et 

rappelle que l’accordéon n’est pas uniquement 

l’apanage des anciens. Il est aussi l’instrument 

de jeunes artistes, à l’image d’Etienne 

Denormandie qui fera résonner les souffl ets de 

son instrument au milieu d’autres artistes, tous 

passionnés de musique traditionnelle. 

T
out le gratin des accordéonistes 

régionaux sera réuni à Belle-Isle pour 

assurer la réussite de la 1ère édition 

du festival de l’accordéon, du 11 au 

14 septembre. « Notre idée est de promouvoir 

le thème de la guinguette, la musette. Nous 

organisons chaque dimanche des thés dansants 

avec un accordéoniste et un chanteur. Ce 

festival s’inscrit dans le prolongement de ce 

rendez-vous dominical. Il doit également nous 

permettre de faire connaître le site de Belle-Isle », 

FESTIVAL DE

L’ACCORDÉON 
Du 11 au 14 septembre
Parc Daniel-Bernardet

site de Belle-Isle
02 54 07 20 68

Un saxophoniste de renom en concert à la MLC
En septembre, les festivals 
se succèderont, mais ne se 
ressembleront pas. Après le festival 
de l’accordéon, les Castelroussins 
pourront se laisser entraîner 
jusqu’à La Nouvelle Orléans grâce 
au saxophoniste Marc Laferrière et 
son quintet. 

D
u 24 au 27 septembre, tous les amoureux 

de jazz ont rendez-vous avec la 2e édition 

du festival Jazz en Berry qui se tiendra 

dans plusieurs villes de l’agglomération, dont 

Châteauroux. Jeudi 25 septembre, alors que la 

rentrée scolaire sera déjà entamée, accordez-

vous une pause et venez rencontrer l’un des 

plus grands saxophonistes d’Europe. Marc 

Laferrière donnera un concert à la Maison des 

loisirs et de la culture de Belle-Isle, à 20h30. 

Figure charismatique du jazz dans notre pays, 

musicien de renommée internationale, il sillonne 

les festivals du monde entier accompagné 

de son quintet. Ce jeudi soir, il sera présent à 

Châteauroux avec ses musiciens pour retracer la 

grande aventure du jazz de La Nouvelle Orléans, 

des origines jusqu’à la période dite « revival ». 

Marc Laferrière fera revivre, le temps d’une 

soirée, la musique des plus grands jazzmen 

représentatifs de ce style, tels Louis Armstrong, 

Fats Waler, Duke Ellington et Sidney Bechet, dont 

Marc Laferrière est un inconditionnel disciple. 

Trois autres concerts, une exposition et une 

bourse aux disques seront organisés à Déols et 

au Poinçonnet, à l’occasion du festival Jazz en 

Berry. Retrouvez toute la programmation en vous 

rendant à l’offi ce de tourisme Châteauroux - Sud 

Berry.

Concert de jazz – Marc Laferrière Quintet

Jeudi 25 septembre, à 20h30. Entrée 15 €.

Salle Gaston-Couté, MLC Belle-Isle.

Billetterie à l’offi ce de tourisme, 1 place de

la Gare, ou sur place le jour du concert.
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L’esprit de Liszt par-delà le Berry 
Si Châteauroux demeure le berceau des Lisztomanias, le festival consacré chaque automne au compositeur 
hongrois a défi nitivement dépassé les frontières du Berry pour étendre son aura jusqu’en Asie. 

A
vec la création de « Lisztomanias 

International » en 2012, la musique 

de Franz Liszt bien connue dans 

l’Indre et à Châteauroux voyage 

désormais jusqu’en Asie. « Notre ambition était 

de cloner Liszt, qui était un grand voyageur, et 

de faire connaître son œuvre dans des pays 

où il n’a pas voyagé, mais où il aurait pu se 

rendre. Alain Rechner a défendu la création 

de cette association et nous a permis de 

réaliser ce vaste projet », explique le directeur 

des Lisztomanias de Châteauroux, Jean-Yves 

Clément. Les rendez-vous à l’international 

des Lisztomanias se multiplient avec des 

actions prévues en Inde (voir encadré), en 

Russie et même en Chine, pour les deux 

prochaines années. De nombreux événements 

sont également prévus entre mars et octobre 

2015 en Hongrie. À une échelle plus modeste, 

les échanges entre l’Indre et l’Europe se 

poursuivent. Les premiers contacts noués 

par les Lisztomanias avec la ville italienne de 

Grottammare donneront lieu le 28 octobre à 

un Impromptu particulier à la chapelle des 

Rédemptoristes. Une lecture de lettres écrites 

par Liszt en Italie se fera au son de la clarinette 

du directeur du festival de Grottammare, 

Federico Paci. Il sera accompagné par la 

violoncelliste Maria Margarita Paci et le 

pianiste Pierre Reach. Cette 13e édition verra 

également le retour du virtuose Giovanni 

Bellucci, entouré cette année du chœur 

tchèque de la ville de Brno, lors d’un concert 

vendredi 31 octobre, à Équinoxe où sera jouée 

la 9e symphonie de Beethoven, retranscrite par 

Liszt pour piano et chœur.

Piano et chant

Avec comme fi l conducteur « les voix de Liszt »,

les concerts et conférences programmés 

pour ces Lisztomanias feront référence à la 

contribution de Liszt pour le chant. Auteur 

d’un opéra unique, il a également transcrit 

de nombreux lieder, dont ceux de Schubert. 

Avec le concert du 29 octobre, intitulé 

Liszt, de Vienne à Buenos Aires, la musique 

traversera une nouvelle fois les mers et 

les océans. Le public pourra découvrir la 

musique de l’accordéoniste Richard Galliano, 

lauréat des Victoires de la musique 2014, 

dans la catégorie du meilleur compositeur. 

Enfi n, comment refermer cette édition sans 

parler d’un autre grand projet européen qui 

se profi le pour 2015 ? Grâce aux liens entre 

les Lisztomanias et la Hongrie, l’opéra que 

Liszt composa à 14 ans, Don Sanche et le 

château d’amour, a trouvé une seconde 

vie. Le manuscrit original, conservé à la 

BNF, a été dépoussiéré et numérisé. Une 

création est en cours d’élaboration et sera 

présentée en 2015 au Théâtre Csokonai de 

Debrecen, avant d’arriver sur les planches 

de Châteauroux en 2016. L’esprit de Liszt 

voyage toujours, même 120 ans après sa 

disparition.

 
L’Inde, le pays de tous les possibles
Entre la sitar et le piano de Liszt, il y a tout un monde à construire. Le compositeur hongrois 

reste encore mystérieux pour de nombreux pays dont la culture musicale est aux antipodes de 

la nôtre. Fin 2013, les Lisztomanias International se sont ainsi rendues en Inde dans l’idée de 

faire connaître l’œuvre de Liszt par delà les frontières européennes. À Delhi, Madras, Colombo, 

le musicologue Nicolas Dufetel, le président des Lisztomanias International, Alain Rechner, et le 

directeur artistique des Lisztomanias, Jean-Yves Clément, ont présenté la vie du compositeur, 

son œuvre, son génie devant des enfants d’une ONG franco-indienne, devant des élèves d’une 

école française et de jeunes Indiens pratiquant le piano et le chant. D’autres projets sont en train 

d’éclore pour l’année 2015. www.lisztomaniasinternational.com

De gauche à droite : Henri Demarquette, Jean-Marc Phillips et Richard Galliano (crédit photo : Vincent Catala)

 

13es Rencontres

internationales Franz Liszt

Du 28 octobre au 1er novembre

Divers lieux
02 54 07 36 56

www.lisztomanias.fr
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La vie à l’arrière du front,
de Châteauroux à Gütersloh 
Pour savoir comment la Grande Guerre a été vécue par les Français et les Allemands restés à l’arrière 
du front, rendez-vous au musée-hôtel Bertrand. 

uels souvenirs de la vie pendant la 

Grande Guerre demeurent dans nos 

pays, autrefois ennemis, devenus les 

fondateurs de l’Europe ? Châteauroux 

et sa jumelle Gütersloh, villes de 

l’arrière-front durant le confl it, ont travaillé côte 

à côte pour créer de toute pièce une exposition 

commune bilingue qui retrace la vie quotidienne 

des populations entre 1914 et 1918. Présentée 

au musée de Gütersloh du 8 avril au 29 juin, 

l’exposition Châteauroux-Gütersloh, dans la 

Première Guerre mondiale s’installera au musée-

hôtel Bertrand à partir du 11 octobre jusqu’à 

la fi n de l’année 2014. Les visiteurs pourront 

découvrir plus d’une vingtaine de panneaux 

montrant divers moments de la vie pendant la 

guerre et le ressenti des habitants.

Soldats, femmes et enfants

On pourra par exemple observer le quotidien 

d’une famille allemande, aux origines françaises, 

prise dans le confl it, mais également le 

reportage d’un photographe immortalisant la 

mobilisation des soldats allemands embarquant 

pour le front. Les tombes des soldats morts au 

champ d’honneur, les monuments aux morts 

sont également évoqués au fi l des panneaux.

Ici une école transformée en hôpital militaire, là un 

magasin d’approvisionnement, puis les orphelins 

de guerre, les femmes au travail... : toute une partie 

de cette exposition a été réalisée par les historiens 

et archivistes de Châteauroux, à partir de thèmes 

défi nis en commun avec les historiens de Gütersloh. 

Cette exposition sera par ailleurs enrichie d’objets 

provenant des collections du musée-hôtel Bertrand. 

Elle s’inscrit dans une autre exposition, plus large, 

traitant de l’Indre à l’épreuve de la Grande Guerre 

(voir ci-dessous). 

Châteauroux-Gütersloh

dans la Première Guerre 

mondiale

Du 11 octobre au 31 décembre

Musée-hôtel Bertrand
02 54 61 12 30

 
La Grande Guerre vécue
par d’illustres Indriens

En novembre, la médiathèque proposera 

une exposition sur les personnages 

illustres qui ont marqué Châteauroux 

et qui ont pris part à la Grande Guerre. 

Notre édition de novembre/décembre 

consacrera un article à cette exposition.

Départ pour le front de jeunes soldats allemands.

Les populations indriennes dans la guerre
Dans le prolongement de l’exposition 
présentant la vie à Châteauroux et 
Gütersloh pendant la guerre, les 
visiteurs pourront découvrir une 
seconde exposition portant sur l’Indre, à 
l’épreuve du confl it 1914-1918.

P
résentée de mai à septembre au Musée de 

la Vallée d’Éguzon, l’exposition L’Indre à 

l’épreuve de la Grande Guerre 1914-1918 

sera visible au musée-hôtel Bertrand du 11 octobre 

au 31 décembre 2014. Cette exposition s’appuie 

sur un très grand nombre de documents et d’objets 

issus des collections publiques locales des Archives 

départementales de l’Indre et du Cher, des Archives 

municipales, du musée et de la médiathèque de 

Châteauroux. Plusieurs ressources proviennent 

également de la « collection Diors » conservée 

par le Conseil général de la Meuse. L’exposition 

retrace, au travers de dix thématiques, les aspects 

humains et civils de la guerre et s’interroge sur 

la façon dont les populations ont vécu le confl it à 

l’arrière du front. Les blessés, la mobilisation, le 

deuil, les monuments aux morts, les femmes et les 

enfants, l’économie, etc. sont étudiés grâce à divers 

documents d’archives. Vous pourrez découvrir des 

photos issues du fonds Rollinat montrant le retour 

des blessés de guerre, transportés dans des 

charrettes, mais également les carnets de route des 

soldats, des uniformes, des objets insolites comme 

des vases confectionnés à partir de douilles d’obus 

vendus au marché noir... En tout, plus de 500 objets 

ont été présentés au musée d’Éguzon et seront 

dévoilés à Châteauroux. 

l’Indre à l’épreuve

de la Grande Guerre

1914-1918

Du 11 octobre au 31 décembre

Musée-hôtel Bertrand
02 54 61 12 30
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Les grands projets de la
rentrée scolaire 2014/2015

Mardi 2 septembre, les plus jeunes des Castelroussins reprendront 
le chemin de l’école. L’événement majeur de cette rentrée sera 
la mise en place des rythmes scolaires dans toutes les écoles 
primaires de la ville. Dans ce dossier, vous découvrirez également un 
projet à l’étude pour la modernisation de l’élémentaire Jean-Moulin 
et un chantier programmé dans le courant de l’année scolaire pour 
l’élémentaire Jean-Zay. Enfi n, nous vous proposons un détour par 
l’enseignement secondaire avec le lycée Blaise-Pascal qui fêtera ses 
50 ans en octobre et accueillera dans ses locaux, dès la rentrée, une 
formation de ErDF. 
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Élémentaire Jean-Moulin :
un projet de rénovation à l’étude 
Après la restructuration de la maternelle Jean-Moulin, les services municipaux ont lancé des études 
pour rénover les classes dédiées aux cours élémentaires. 

Désamiantage et peinture

Le chantier de rénovation de l’élémentaire 

Jean-Moulin est envisagé à partir de 2015. 

D’ici là, des travaux d’entretien ont été 

réalisés. En juillet, l’entreprise DDC de 

Déols a procédé au désamiantage des sous-

faces des auvents, ainsi que les pignons 

des trois bâtiments qui constituent 

l’élémentaire. Ce matériau a été 

remplacé par la société SMAC 

de Saint-Maur par du bardage

métallique avec isolant, ainsi que

par des cassettes de tôle d’acier

pré-laquée. 110 m² de bardage 

en ardoise et 220 m² de auvent en 

plaque fi brociment ont ainsi été 

enlevés. En parallèle, des travaux 

de peinture ont été effectués sur 

des bardages existants qui prennent 

désormais une couleur gris argenté 

donnant un aspect plus moderne 

à l’ensemble. Les entreprises ont 

également procédé à la pose de 

faux-plafonds dans une salle et des 

travaux d’isolation sur l’ensemble 

des salles de classe avec une couche de

27,5 cm de laine de verre souffl ée. Des

travaux ont par ailleurs été menés sur les 

réseaux de chauffage afi n de sécuriser le 

système et de réduire au maximum les 

consommations d’énergie en attendant de 

mettre en œuvre des travaux d’isolation plus 

importants sur la structure même de l’école. 

L
e groupe scolaire Jean-

Moulin, construit en 

1955, a commencé sa 

rénovation en 2011 par la 

réhabilitation et la restructuration 

des deux bâtiments qui composent 

la maternelle. Les services de la 

Ville de Châteauroux planchent 

aujourd’hui sur un projet de 

rénovation des trois bâtiments 

qui composent l’élémentaire. Le 

projet à l’étude vise à améliorer 

les économies d’énergie en 

isolant par les murs extérieurs 

suivant ce qui a déjà été réalisé du 

côté de la maternelle, à changer 

les menuiseries extérieures et à 

rénover les classes existantes. 

L’objectif ? Atteindre une consommation 

électrique inférieure à 80 kWh/m² par an 

et atteindre ainsi la performance Bâtiment 

Basse Consommation (BBC) rénovation, 

soit une réduction de plus de 50% des 

consommations d’énergie. Cette même 

consommation annuelle est actuellement 

estimée à 167 kWh/h ! 

Opération de désamiantage des auvents de l’école élémentaire Jean-Moulin courant juillet. 

Ci-dessus, à gauche, l’un des deux prototypes de fenêtres 

conçus par les services de la Ville. 

Jean-Zay, la lumière sera...
Les fenêtres vieillissantes de l’élémentaire Jean-Zay seront prochainement changées 
afi n d’assurer un meilleur confort et une isolation thermique aux bâtiments qui fi gurent 
dans l’Aire de valorisation de l’architecture et du patrimoine (AVAP). 

I
nscrite dans le périmètre de protection de 

l’AVAP, l’élémentaire Jean-Zay, construite 

en 1937 par l’architecte Albert Laprade, 

verra progressivement toutes ses fenêtres 

remplacées. Depuis dix mois, les services 

techniques municipaux travaillent en partenariat 

avec l’Architecte des bâtiments de France 

(ABF) à la meilleure façon de remplacer ces 

vieilles fenêtres d’origine, équipées d’un simple 

vitrage, sans dénaturer le bâtiment considéré 

comme remarquable. Pour ce faire, l’ancienne 

bibliothèque centre documentaire de l’école 

a servi de laboratoire d’essais aux services 

afi n d’installer et de tester des prototypes 

conçus par leurs soins. L’atelier de serrurerie 

de la Ville a élaboré deux modèles équipés de 

différents double vitrage (en prenant en compte 

des contraintes de transmission lumineuse et 

de facteur solaire) et de menuiserie en acier 

thermo-laqué isolé, afi n d’assurer la meilleure 

performance thermique. 

Un chantier étape par étape

La couleur retenue, un blanc-gris, a 

été choisie en concertation avec l’ABF. 

Actuellement, une consultation d’entreprises 

est en cours. Dès que celle-ci aura abouti, le 

chantier pourra être lancé. 23 fenêtres d’une 

première aile de l’école Jean-Zay seront en 

priorité changées d’ici le premier trimestre 

2015 pour un montant estimé à environ 

186 000 € TTC. Ces travaux s’accompagneront 

d’une opération d’isolation intérieure des 

murs des salles de classes. Trois autres 

tranches conditionnelles sont également à 

l’étude. Elles concernent les fenêtres de la 2e 

aile de l’élémentaire, ainsi que les couloirs qui 

donnent accès aux salles de classe. À moyen 

terme, l’école Montaigne, également conçue 

par Albert Laprade, pourrait bénéfi cier de ces 

mêmes fenêtres.
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Rythmes scolaires : 4 x ¾ d’heure
d’activités périscolaires
À la rentrée, les élèves des écoles primaires de Châteauroux retrouveront la semaine de 4 jours et demi 
d’école. La classe se terminera ¾ d’heure plus tôt les lundis, mardis, jeudis et vendredis après-midi. 
Place aux Temps d’activités périscolaires, les TAP.

L
a décision du Dasen, le Directeur des 

services départementaux de l’éducation 

nationale de l’Indre, a été rendue fi n juin. 

Les rythmes scolaires se mettront en 

place dans les écoles primaires d’enseignement 

public de Châteauroux à la rentrée sous la forme de

4 fois ¾ d’heure d’école en moins les lundis, mardis, 

jeudis et vendredis après-midi. À la charge de la 

Ville de prendre le relais et d’organiser pendant 

ces ¾ d’heures des temps activités périscolaires 

(TAP) non obligatoires pour les enfants. Comment 

seront remplis ces TAP ? Par des jeux de société, 

des activités artistiques, de l’éveil musical et toutes 

activités pédagogiques pouvant amener l’enfant 

à développer sa personnalité, lui révéler un talent 

caché. « L’année 2014-2015 devrait nous permettre 

d’apporter des ajustements par rapport à la mise en 

place de ces nouveaux rythmes scolaires. Ce sera 

une année d’expérimentation. Il s’agit d’une grande 

inconnue pour nous, notamment sur le nombre 

d’enfants qui seront inscrits aux TAP, ceux-ci n’étant 

pas obligatoires. Nous mettrons en place un comité 

de suivi afi n d’évaluer les activités, en gardant 

toujours à l’esprit l’intérêt des enfants. Nous restons 

également ouverts aux propositions que le monde 

associatif nous a adressées », assure le Maire-

adjoint délégué à l’Éducation, aux Affaires scolaires 

et à l’Enseignement supérieur, Jean-Yves Hugon. 

Une année d’expérimentation

Dès janvier 2015, les services municipaux qui ont 

travaillé sur la mise en place des TAP étudieront ainsi 

la possibilité de travailler avec des associations, mais 

aussi avec les structures culturelles de la ville comme 

les musées, l’École municipale des Beaux-Arts de 

Châteauroux, le conservatoire, les bibliothèques ou 

avec d’autres organismes en lien avec la jeunesse. 

Les services pourront s’appuyer sur de nouvelles 

animations pédagogiques, mais aussi sur celles qui 

existent déjà dans les écoles en les développant, 

en les généralisant, à l’image des ateliers radio 

de Balistiq, des activités physiques encadrées par 

l’Union sportive de l’enseignement du premier degré 

(USEP) et de tout ce qui se fait déjà. 

Ne pas négliger les savoirs
de base

Autre point fondamental, cette réforme des 

rythmes scolaires signe la fi n de la semaine de

4 jours et le retour à la semaine à 4 jours et demi. 

Les enfants seront donc de retour sur les bancs 

de l’école le mercredi matin. À l’issue de la classe 

ce jour-là, ils auront la possibilité de rentrer chez 

eux ou de rejoindre l’accueil de loisirs La Valla 

grâce à un ramassage scolaire. À La Valla, petits 

et grands pourront prendre leur déjeuner à l’offi ce 

de restauration et profi ter des activités organisées 

l’après-midi sur place. Le reste de la semaine, la 

pause méridienne sera étendue à deux heures. 

L’accueil périscolaire se poursuivra normalement. 

Reste désormais à savoir quel accueil les enfants, 

les premiers concernés par cette vaste réforme, 

réserveront à ces nouveaux rythmes afi n de les 

aider à s’épanouir artistiquement, sportivement, 

socialement, tout en leur permettant d’acquérir les 

savoirs de base essentiels pour leur vie future.

Pour consulter la grille des horaires des 

écoles primaires de Châteauroux : www.ville-

chateauroux.fr > rubrique vie quotidienne > 

Éducation jeunesse, petite enfance

 
Les rythmes scolaires
en 4 dates
• Juin 2013 : remise d’un questionnaire 
aux parents dont les enfants sont scolarisés 
dans les écoles primaires de la ville. La 
phase de concertation est enclenchée. 

• Avril 2014 : 1ère proposition de la Ville 
de Châteauroux, faisant suite au décret 
relatif à l’organisation du temps scolaire 
dans les écoles primaires. La Ville propose 
de mettre en place les TAP à raison de
4 x 45 minutes pour les élèves de 
maternelle et 2 x 1h30 pour les élèves 
d’élémentaire pendant la semaine. 

• Juin 2014 : 2e proposition de la Ville de 
Châteauroux, faisant suite au décret qui 
allège la réforme des rythmes scolaires, 
et consistant à proposer des TAP sur des 
après-midi entiers, à tour de rôle dans les 
écoles. Les conseils d’école rejettent cette 
proposition à 19 voix contre 13. 

• 2 septembre 2014 : mise en place 
des nouveaux rythmes scolaires dans 
les écoles primaires castelroussines, 
suivant la décision rendue par la 
Direction départementale des services de 

l’Éducation nationale de l’Indre. 

« Un comité de suivi pour évaluer les TAP »
Pour le Maire-adjoint délégué à l’Éducation, aux Affaires scolaires et à l’Enseignement supérieur, Jean-Yves Hugon, « le calendrier 

pour la mise en place des rythmes scolaires a été bousculé par le changement de ministre de l’Éducation nationale. Les services 

municipaux avaient préparé une première mouture qui ne semblait pas conforme au décret Peillon selon la Direction des services 

départementaux de l’Éducation nationale. La Ville a alors travaillé à une nouvelle proposition allant dans le sens du décret Hamon. 

Celle-ci sectorisait la ville en quatre, avec un après-midi par semaine consacré aux TAP dans chaque école. En concertation avec le 

Maire, nous avons annoncé qu’il n’y aurait pas de plan B après le rejet par les conseils d’école de la 2e proposition. La balle était dans 

le camp du DASEN. Cette année 2014-2015 sera donc une année d’expérimentation. Nous mettrons en place un comité de suivi afi n 

d’évaluer les TAP et de les faire évoluer toujours en gardant à l’esprit l’intérêt des enfants. »
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Blaise-Pascal, nos années lycée ! 
Un mois tout juste après leur rentrée scolaire, les élèves du lycée Blaise-Pascal souffl eront les
50 bougies de leur établissement créé en 1964. 

vraie mutation de l’espace. Au départ,

Blaise-Pascal était composé de deux 

établissements : un lycée d’enseignement 

général et un lycée professionnel. Ils ont été 

regroupés dans les années 1990 », indique le 

proviseur, Fabien Lascaux. 

Une application pour 
smartphone

Pour fêter cet événement, les organisateurs 

ont concocté un programme bien rempli.

À partir de 15h30, les visiteurs pourront 

découvrir les coulisses du lycée. Parmi les 

temps forts de la journée, les participants 

pourront assister au lancement d’une 

application pour iPhone et Androïd permettant 

d’en savoir plus sur l’actualité et les fi lières 

d’enseignement du lycée. Une exposition 

sur l’année 1964 sera dévoilée. Grâce aux 

trombinoscopes d’époque, les anciens élèves 

pourront se remémorer leurs souvenirs 

de seconde, de première ou de terminale. 

« L’idée de fêter nos 50 ans est partie du 

personnel. Nous avions organisé une grande 

fête pour les 30 ans et nous avons voulu 

montrer comment le lycée a changé, ce qu’il 

est devenu. Ces 50 ans ont été traversés 

par des mouvements importants », rappelle 

Fabien Lascaux. Les 1 000 élèves qui feront 

leur rentrée le 2 septembre prochain au 

lycée Blaise-Pascal auront un mois pour se 

remettre dans les préparatifs de ces 50 ans.

À ne pas douter qu’ils garderont de cette 

journée de beaux souvenirs pour les

50 prochaines années. Les années lycées, ça 

ne s’oublie pas ! 

E
n 1964, Blaise-Pascal était un lycée 

construit au beau milieu des champs. 

Aujourd’hui, tous ceux qui arpentent 

les couloirs et les salles de cours 

seraient étonnés de retourner 50 ans en 

arrière, lorsque l’établissement scolaire 

ouvrait ses portes pour la première fois. 

Ce retour en arrière sera possible vendredi 

3 octobre prochain, date anniversaire de 

l’inauguration du lycée. Les élèves, les 

professeurs et le personnel, mais aussi

La Pascaline, l’amicale des anciens élèves 

et personnels ont replongé dans les cartons 

et ressorti des photos d’archives et des 

objets insolites. « En 50 ans, il y a eu une 

Au premier plan de cette carte postale de 1964,

on découvre le carré de bâtiments qui constituent 

aujourd’hui le cœur du lycée Blaise-Pascal. 

La cour d’entrée du lycée a gardé son allure magistrale. 

Elle ouvre, à droite, sur l’administration. Au fond, se 

dessinent les salles de cours.

Lycée Blaise-Pascal / ErDF : le courant passe bien ! 
À la rentrée, ErDF investira une partie des salles de cours du lycée Blaise-Pascal afi n de former ses agents.
Une convention vient d’être signée avec la Région propriétaire de l’établissement et l’Éducation nationale. 

A
ujourd’hui, ErDF forme ses agents sur 

deux sites principaux : Lyon et Paris. 

À partir de septembre, ce dispositif 

va s’enrichir de campus régionaux. En 

région Centre, ErDF ouvrira son propre site, 

dans l’Indre, à Châteauroux. « L’idée est de 

déployer des centres de formation dans les 

régions pour former de nouvelles personnes 

et ainsi faire face aux départs en retraite. 

Nous devons réaliser un volume important de 

recrutements et répondre à l’augmentation des 

investissements sur le réseau de distribution 

d’électricité. À Châteauroux, nous avions 

un projet ambitieux qui a remporté la mise : 

créer un centre formateur au sein d’un lycée 

technique dispensant déjà des enseignements 

du CAP au BTS en électrotechnique. Le 

lycée polyvalent Blaise-Pascal, qui dispose 

déjà d’une plateforme dédiée aux énergies 

renouvelables, s’est montré très intéressé par 

ce projet », explique Eric Labroue, directeur 

territorial chez ErDF. 

Des salles de formation,
un plateau technique 

Deux salles de formation et quatre ateliers 

ouvriront à la rentrée scolaire. En tout, ce 

sont près de 800 agents de la région Centre 

qui seront formés ici. Toujours en partenariat 

avec le lycée, ErDF a également créé un site 

de 500 m² derrière l’internat. Ce plateau 

technique est équipé de réseaux souterrains 

et aériens, de deux postes de distribution et 

de différents coffrets de coupure du réseau 

électrique. Sur cette plateforme grandeur 

nature, les instructeurs dispenseront tous 

les gestes professionnels à effectuer sur 

les réseaux basse et haute tension. ErDF ne 

sera pas le seul utilisateur de cet équipement 

puisque, le Greta pourra également y accueillir 

une dizaine de personnes, en contrat de 

professionnalisation, afi n de former au métier 

de monteur réseau. Le directeur territorial 

ErDF du site castelroussin voit dans ce projet 

une vraie réponse apportée aux enjeux de la 

transition énergétique et des futurs réseaux 

électriques dits intelligents (smartgrids) qui 

répondront aux nouveaux usages (véhicules 

électriques par exemple) et seront couplés aux 

énergies renouvelables. 
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La rentrée à l’heure alsacienne
Après la venue du marché provençal en avril dernier, le parvis d’Équinoxe accueillera fi n septembre
les artisans et autres représentants de la gastronomie d’Alsace. 

made in Alsace. Et que serait un marché 

alsacien sans l’évidente choucroute ?

Le samedi soir, une soirée choucroute animée 

par un groupe folklorique est prévue pour 

300 couverts. Il n’y aura sans doute pas de 

place pour tout le monde, les inscriptions sont 

d’ores et déjà ouvertes ! Comme le dit Valentin 

Erhart, le président de la Fédération, « cette 

manifestation est un moyen pour valoriser 

les produits et le savoir-faire traditionnel 

alsaciens. Elle nous permet de participer à la 

défense et au développement des entreprises 

artisanales et à la renommée de l’Alsace ».

Nul doute que la convivialité est un bon vecteur 

pour rapprocher les Berrichons du Rhin ! 

D
ans son optique de créer un 

événement par mois en centre-

ville, la municipalité s’est accordée 

avec la Fédération des associations 

d’artisans producteurs d’Alsace pour la tenue 

d’un marché alsacien fi n septembre. Le 

lieu retenu est la place Jean-Louis-Barrault 

et Madeleine-Renaud (parvis d’Équinoxe), 

autrement dit le parvis d’Équinoxe, comme 

pour le marché provençal de printemps. 

Les papilles et autres sens seront mis à 

contribution, entre les fromages, les vins, les 

charcuteries et autres raiforts ou moutardes 

artisanales. Pour celles et ceux dont l’appétit 

ne serait pas éveillé, il y aura aussi divers 

stands d’artisanat (nappes, poteries...).

Après la lavande, les odeurs 
de pain d’épice 

Du vendredi 26 au dimanche 28 septembre, 

une petite vingtaine d’exposants vous 

proposera ainsi de déguster les spécialités 

de cette région frontalière qui riment avec 

bonne chère. Les amateurs de pain d’épice 

seront aux anges, les gourmands saliveront 

devant les kougloffs ou les confi tures

 

MARCHÉ ALSACIEN 

Du vendredi 26 au 
dimanche 28 septembre

Parvis d’Équinoxe
03 88 49 09 30

Arcanix, le temple de la BD
Magasin spécialisé dans la bande dessinée, Arcanix a ouvert ses portes le
19 août dernier, rue Grande, pour le plus grand bonheur des croqueurs d’images. 

L
a frustration était grande pour les amateurs 

de bandes dessinées. À Châteauroux, en 

centre-ville, les librairies spécialisées 

dans ce genre de lecture très spécifi que étaient 

jusque-là introuvables. La librairie Arcanes de 

Châteauroux et Librairix, magasin spécialisé dans 

la BD installé à Bourges, viennent de remédier 

à ce manque en s’associant et en ouvrant un 

véritable temple de la bulle. Rue Grande, juste 

en face d’Arcanes, l’ancienne galerie Potereau, 

devenue par la suite un café-restaurant, a été 

entièrement réinvestie. 

Les classiques, mais pas que 

« Avec la fermeture de l’Espace culturel

Leclerc, j’ai eu de très nombreuses demandes. 

Je dispose d’un rayon bandes dessinées, 

mais qui ne répond pas suffi samment aux 

sollicitations des clients », assure Elodie 

Lejard-Bonnafoux, responsable de la librairie 

Arcanes. « Les jeunes sont de gros clients, 

mais nous avons aussi des adultes qui 

collectionnent les séries. » Que trouvera-

t-on dans les bacs d’Arcanix ? Les classiques 

de la BD franco-belge, Hergé en tête, mais 

également des mangas, de la BD jeunesse, des 

comics... Et pour conseiller la clientèle dans 

ses choix, Etienne Masseyeau, spécialiste 

du genre arrivé tout droit d’Annecy, répondra 

présent. Grâce à lui, vous saurez tout sur les 

derniers titres parus, les plus belles séries, les 

BD destinés aux plus jeunes...

Etienne Masseyeau accueille la clientèle de la librairie 

Arcanix, située rue Grande. Sur la photo prise en juillet, 

le magasin était encore en travaux.

Le dessinateur Laurent Astier a apporté sa griffe au 

projet en réalisant le logo d’Arcanix. 
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Une première réponse 
apportée au manque de 
médecins
À l’automne, une nouvelle structure de soins pourrait voir le jour à 
Châteauroux. À l’instar de SOS Médecins de Bourges, elle serait 
composée d’une équipe de 3 à 4 praticiens qui assurerait les 
visites et consultations d’urgence de médecine générale auxquelles 
médecins généralistes et services d’urgences saturés ne peuvent 
plus répondre. 

S
elon l’atlas national de la 

démographie médicale établi en 

2013 par le Conseil national de 

l’ordre des médecins, 3 régions ont 

perdu signifi cativement des médecins entre 

2007 et 2013 : l’Île de France, la Champagne-

Ardenne et la région Centre. Les médecins 

généralistes se font de plus en plus rares 

dans les zones rurales ; les villes de taille 

moyenne sont amenées à rencontrer un 

manque croissant de professionnels de santé 

dans les années à venir. À Châteauroux, la 

situation reste préoccupante avec un manque 

de médecins accru (34 médecins libéraux en 

exercice en juillet) et des urgences saturées 

ne pouvant plus assurer leur mission 

première, la prise en charge des patients dont 

le pronostic vital est engagé. Pour pallier à 

ce problème, la municipalité travaille depuis 

plusieurs mois avec les professionnels 

de santé. Une première réponse pourrait 

prochainement être apportée avec l’ouverture 

d’une structure de soins calquée sur le 

principe de SOS Médecins. 

Des gardes assurées 7j/7, 
24h/24

Cette structure permettrait l’arrivée 

de nouveaux médecins généralistes 

indépendants, en renfort de ceux déjà 

installés. Elle serait composée d’une équipe 

de 3 à 4 médecins qui fonctionnerait 24h/24, 

7j/7. Plusieurs partenaires sont partie 

prenante dans ce projet, tels le Conseil de 

l’Ordre des médecins de l’Indre, l’Agence 

régionale de santé, le SAMU, la Caisse 

primaire d’assurance maladie, mais aussi 

l’A3MGC, l’association des médecins de la 

maison médicale de garde de Châteauroux, 

très favorable à cette initiative. 

Une installation en bonne voie

Des pistes sérieuses sont déjà à l’étude 

afi n de permettre aux médecins d’installer 

rapidement leur activité en ville. Cette équipe 

pourra intervenir, comme SOS Médecins, à 

domicile mais également prendre en charge 

des consultations sur place. «  SOS Médecins 

Bourges regroupe 12 médecins. Ils ont déjà 

15 ans d’expérience derrière eux et pourront 

nous aider à mettre en place cette structure », 

assure docteur Dominique Cotillon-Dupoux, 

Maire-adjointe déléguée à la Santé publique 

et à l’Hygiène, à l’initiative de ce projet. 

À l’heure où nous écrivons ces lignes, un 

médecin à plein temps et un médecin à mi-

temps seraient prêts à rejoindre cette nouvelle 

structure qui permettra aux praticiens comme 

aux patients de voir l’avenir plus sereinement. 

 

CPT : Quel est le point de départ de cette 

structure de soins ? 

D. Cotillon-Dupoux : « Notre projet d’installer 

une telle structure remonte à la campagne pour 

les élections municipales de mars 2014, mais 

les problèmes de garde rencontrés à la maison 

médicale ont accéléré notre réfl exion. »   

CPT : Quels sont les enjeux ?

D. Cotillon-Dupoux : « Répondre au 

problème d’accès aux soins pour tous ceux qui 

ont ou non un médecin traitant. Désengorger 

les urgences pour diminuer le temps d’attente 

des patients et permettre aux urgentistes de 

prendre en charge les urgences. Permettre aux 

médecins généralistes de pratiquer leur activité 

dans de bonnes conditions. Nous voulons aussi 

être plus attractifs pour les jeunes médecins qui 

seraient aujourd’hui désireux de s’installer, en les 

déchargeant du stress et de la désorganisation 

de la prise en charge de ce que l’on appelle les 

soins non programmés. » 

CPT : La Ville sera-t-elle l’employeur ?

D. Cotillon-Dupoux : « En aucun cas. La 

Ville agit en tant que facilitateur pour débloquer 

une situation complexe. Les médecins seront 

indépendants et factureront leurs actes au même 

titre que les médecins généralistes qui ont un 

cabinet en ville. » 

CPT : La Ville étudie-t-elle d’autres solutions 

pour pallier au manque de professionnels de 

santé ? 

D. Cotillon-Dupoux : « Cette structure est 

une réponse partielle. Nous travaillons à d’autres 

projets comme l’organisation de soirées pour 

capter les internes qui travaillent à l’hôpital ou qui 

sont en stage chez des médecins du département 

afi n de leur faire connaître la ville, de leur montrer 

nos points forts, la qualité de vie qu’offre notre 

territoire, sa richesse culturelle et associative. 

Enfi n, nous réfl échissons à la mise en place 

de pôles médicaux et paramédicaux dans les 

quartiers, mais nous n’en sommes pour l’instant 

qu’au stade de la réfl exion. » 

Dr Dominique 
Cotillon-Dupoux
Maire-adjointe 
déléguée à la Santé 
publique et à l’Hygiène

> La parole à l’élue 
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400 nouveaux étudiants prêts
à rejoindre l’Écocampus 
Véritable rite de passage dans le monde de l’enseignement supérieur, la journée d’intégration permet 
aux étudiants de nouer des liens entre eux, mais aussi de découvrir la ville qui les accueille pendant leur 
année universitaire. 

A
vec la participation du CROUS, 

l’Écocampus a mis sur pied une journée 

d’intégration dédiée aux nouveaux 

étudiants faisant leur première rentrée 

dans l’enseignement supérieur ou intégrant 

un cursus dans le supérieur à Châteauroux.

350 étudiants sont attendus cette année pour cette 

journée d’intégration qui aura lieu le 2 octobre.

« Il s’agit d’un moment important devant

permettre aux étudiants d’apprendre à se

connaître, même s’ils n’ont pas tous les mêmes 

formations. C’est aussi leur permettre de découvrir 

la ville et les intéresser aux nombreuses activités 

proposées », indique Jean-Louis Laubry, qui a 

dirigé jusqu’à cette rentrée le Centre d’études 

supérieures (CES) et assuré la coordination du 

comité opérationnel en charge de l’animation de 

l’Écocampus.

Sport, quiz et cuisine

À midi, tous les participants ont rendez-vous au parc 

Balsan pour un pique-nique. Ce moment de détente 

précèdera les multiples jeux de l’après-midi. Dès 

13h30, les étudiants seront ainsi invités à rejoindre 

l’un des six ateliers organisés par chaque école. 

Entre un rallye proposé par l’IUT, un quiz culturel 

sur la découverte du département créé par le CES, 

le quiz musical de l’École supérieure du professorat 

et de l’éducation (ESPE), un tournoi de sport en 

salle pensé par la CCI - Campus Centre, un tournoi 

de pétanque proposé par HEI et l’atelier cuisine 

du CROUS, chacun pourra trouver une animation 

à son goût. À 17h, la remise des récompenses se 

tiendra place de la République et sera suivie d’une 

soirée organisée par les associations étudiantes. 

Les arrivants, qui auront pour la plupart repris 

les cours depuis le 5 septembre, seront alors fi n 

prêts à affronter cette année d’études, à la fois 

bien intégrés dans leur établissement, dans leur 

campus, mais aussi dans leur ville d’accueil !

Première journée d’intégration organisée l’an passé par l’Écocampus. Les nouveaux étudiants avaient participé à un 

quiz culturel et musical. 

Lutte contre le gaspillage alimentaire : quels résultats ?
En avril dernier, la Ville de Châteauroux a organisé une semaine de lutte contre le gaspillage alimentaire dans les offi ces de 
restauration scolaire. Les résultats sont probants, les actions se poursuivent. 

L
’initiative menée du 7 au 11 avril dans les 

offi ces de restauration de la Ville a permis à 

la fois de sensibiliser les élèves, mais aussi le 

personnel municipal au gaspillage alimentaire. Pour 

éviter les pertes trop importantes de nourriture, 

plusieurs actions ont été réalisées. Des colonnes à 

pain ont été installées afi n de récolter les tranches 

gaspillées. Au sein des offi ces de restauration 

de l’hôtel de ville et de Roland-Garros, le pain a 

été placé en fi n de self et non au début. Un tiers 

de perte en moins a été constaté ! L’offi ce de 

restauration Jules-Ferry, qui a coupé le pain au fur 

et à mesure sans provisionner, a également réussi à 

faire des économies. Une dizaine de pains par jour, 

sur une quarantaine commandée habituellement, 

est désormais économisée depuis cette action. 

Pesée des déchets 

Par ailleurs, durant cette semaine, une pesée 

des déchets a été effectuée. Une nouvelle pesée 

sera réalisée en novembre afi n de comparer les 

données relevées. En septembre, une formation sur 

le gaspillage alimentaire sera dispensée à tous les 

agents travaillant dans les offi ces. D’autres actions, 

déjà menées au sein de l’Unité de production 

culinaire (UPC), se poursuivent comme le portage 

des repas en trop aux associations caritatives. La 

gestion se fait ainsi au plus juste avec le moins 

de stock possible, tout en assurant des repas 

équilibrés en quantité suffi sante aux enfants. Une 

nouvelle sensibilisation sera effectuée auprès des 

enfants à l’occasion de la semaine du goût, du 14 

au 20 octobre. Le thème retenu cette année ? Les 

fruits et légumes de saison associés aux légumes 

secs. L’UPC proposera durant cette semaine des 

repas incluant des produits régionaux comme les 

lentilles du Berry, mais aussi des potirons, des 

pommes... 
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Comment mieux
accompagner les
personnes endeuillées ? 
L’association Elisabeth Kübler-Ross France organise sa
9e conférence annuelle, jeudi 18 septembre, sur le thème
« Deuils : quand ça fait encore mal ». 

Le thème traité cette année vient clore 

un cycle. Les années passées, nous 

avions évoqué le cheminement du deuil, ses 

variantes selon que les décès soient brutaux ou, 

a contrario, longs à venir. Nous avons évoqué les 

facteurs qui risquent de rendre le deuil diffi cile. 

Pour cette 9e conférence, nous nous attacherons 

aux complications du deuil », explique le Dr Hervé 

Mignot, président de l’association Elisabeth Kübler-

Ross France qui interviendra lors de la soirée-débat 

du 18 septembre prochain. Pour échanger avec le 

public sur ce sujet diffi cile, il s’appuiera notamment 

sur l’enseignement qu’il dispense dans les facultés 

de médecine de Tours et Nice. « Une grande question 

demeure : où commence la complication 

dans le deuil, sachant que chaque 

individu traverse le deuil différemment ? 

Ce qui est certain, c’est que le deuil a 

des répercussions sur la poursuite de 

la vie. Il peut avoir un impact à la fois 

physique, social, psychologique et 

spirituel sur l’être humain », précise-t-il. 

Ne plus croire en rien

Tomber malade, être victime d’un 

accident du travail, être traversé par des 

pensées suicidaires sont des exemples 

de conséquences observées chez les 

personnes qui ont vécu la perte d’un 

proche. Les répercussions peuvent également 

être sociales : quitter son travail et sa maison, se 

couper du monde ou modifi er son lien aux autres. 

C’est ainsi toute la sphère relationnelle qui peut être 

affectée. « Vivre un deuil peut également aggraver 

ou déclencher des pathologies psychiatriques 

comme des névroses, une phobie, une dépression 

sévère, un état maniaque. D’un point de vue 

spirituel, l’être traverse une crise existentielle, 

éprouve de l’amertume, ne croit plus en l’avenir, n’a 

plus confi ance en rien. Au-delà de ces questions, 

nous ferons un travail d’introspection et verrons 

comment le deuil, de façon générale, structure nos 

vies », indique le Dr Hervé Mignot. Tous ces points 

seront évoqués durant la conférence qui débutera 

à 20h30 et se terminera par un échange avec le 

public. En début de soirée, à partir de 19h30, vous 

pourrez également trouver des renseignements 

sur l’association et ses activités grâce aux stands 

installés dans le hall de la MLC Belle-Isle. 

 
>  Élections sénatoriales : 

comment ça marche ?

Le 28 septembre prochain, les grands 
électeurs se rendront aux urnes afi n 
de renouveler la moitié des sénateurs 
qui siègent au Palais du Luxembourg. 

> Qui élit-on ?

Plus de la moitié des sénateurs qui 

composent le Sénat sera renouvelée, 

soit 178 sur un total de 348 sénateurs. 

Les circonscriptions correspondent 

aux départements. 58 départements 

métropolitains sont concernés par cette 

élection, ainsi qu’un département d’outre-

mer et 4 collectivités d’outre-mer. Par 

ailleurs, 6 sièges sur 12 sont concernés 

dans la circonscription des Français 

établis hors de France. En tout, ce sont 

donc 119 sièges qui seront renouvelés à 

la représentation proportionnelle et 59 au 

scrutin majoritaire. 

> Qui vote ?

Ceux qui se rendront aux urnes pour élire 

les sénateurs sont appelés « les grands 

électeurs ». Ils se composent de 5 % 

de députés et sénateurs, de conseillers 

généraux et régionaux et de 95 % des 

délégués des conseillers municipaux. 

Dans l’Indre, 700 grands électeurs 

voteront en septembre.

> Le mode de scrutin

Dans les communes de moins de 1 000 

habitants, les sénateurs sont élus au 

scrutin majoritaire à deux tours. Les deux 

tours ont lieu dans la journée. Dans les 

communes de plus de 1 000 habitants, 

ils sont élus au scrutin de liste à la 

représentation proportionnelle. 

> La durée du mandat

Le mandat des sénateurs est de six ans. 

Ces derniers sont renouvelés par moitié 

tous les trois ans. 

> Le rôle des sénateurs

Investi d’un mandat parlementaire, le 

sénateur participe à l’exercice de la 

souveraineté nationale. Il vote la loi et 

contrôle l’action du Gouvernement. À cet 

effet, il jouit, comme le député, d’un statut 

protecteur, conçu non comme un privilège 

mais comme l’instrument destiné à 

lui assurer l’indépendance et la liberté 

nécessaires à sa mission. 

Pour en savoir plus :

www.senat.fr/senatoriales2014

>
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CONFÉRENCE

SUR LE DEUIL

Jeudi 18 septembre

Stands d’information 19h30

Conférence-débat à 20h30
MLC Belle-Isle / Entrée gratuite

02 54 07 01 69

Des temps de paroles

dédiés aux personnes

endeuillées 
En plus de sa conférence annuelle, l’association 

Elisabeth Kübler-Ross France propose un 

accompagnement grâce à des groupes de parole 

encadrés par une psychologue et des bénévoles. 

Des cafés deuils, des ateliers destinés aux 

enfants en deuil sont également organisés toute 

l’année. Par ailleurs, un atelier cuisine sera 

prochainement mis en place afi n d’aider les 

personnes endeuillées à reprendre le dessus et 

recréer des liens avec leur entourage. 
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LES 
TEMPS 
FORTS
DE L’ÉTÉ

DE L’AFRIQUE À CHÂTEAUROUX 

Les 28 et 29 juin, Châteauroux fêtait son 25e anniversaire 
de jumelage avec Bittou. Le Maire, Gil Avérous, et son 
premier Adjoint, Jean-Yves Hugon, ainsi que tous les 
membres du comité de jumelage Châteauroux/Bittou 
recevaient pour l’occasion une délégation offi cielle dont 
faisaient partie l’Ambassadeur du Burkina Faso, Yemdaogo 
Eric Tiaré, et le Maire de Bittou, Issoufou Zampaligré. Une 
démonstration de danse africaine était proposée sur la 
place de la République, le samedi. Les Castelroussins se 
sont pris au jeu !

CET ÉTÉ, LES VACANCIERS ONT 
« BOUGEZ À BELLE-ISLE » ! 

Le grand gagnant des activités de l’opération Bougez à Belle sera 
sans nul doute cette année le Stand Up Paddle, cette planche 
où il faut tenir en équilibre debout. Les nombreuses animations 
proposées par les associations et les éducateurs sportifs de la 
Ville ont eu lieu du 7 juillet au 29 août. Succès assuré ! 

Entre les ateliers sportifs de la Sénatorerie en juillet, les 
activités de l’accueil de loisirs de La Valla et L’îlot Z’enfants, 
pas moyen de s’ennuyer cet été à Châteauroux.

VACANCES HEUREUSES DANS 
LES ACCUEILS DE LOISIRS ET À 
L’ÎLOT Z’ENFANTS 

Vu à Châteauroux
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Avait-on vraiment besoin d’attendre l’hiver cet été ? 
Julien Doré l’affi rme ! Avec son nouvel album Løve, 
l’artiste révélé par La Nouvelle star a séduit les 
Castelroussines... et les Castelroussins à l’occasion 
de la soirée partenaire de la Ville de Châteauroux. En 
première partie, Tiou, le chanteur pluri-intrumentiste 
n’était pas en reste.

Gil Avérous et les élus castelroussins ont visité
le village du stage DARC le lundi 18 août.

L’occasion pour eux de saluer les 15 stagiaires qui ont 
bénéfi cié gratuitement de la formation artistique

grâce au soutien de la Ville de Châteauroux. 

FESTIVAL DARC

Vu à Châteauroux

www.ville-chateauroux.fr
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Expérimentation de différentes cultures dans le jardin 

d’Incroyables Comestibles. Le keyhole (trou de serrure) 

est une structure circulaire, en pierres, qui accueille 

en son centre un réservoir à compost. La culture en 

lasagne permet de surélever les plantations. 

Tout le monde peut venir entretenir les jardinières et 

en récolter les fruits. Les premières du genre ont été 

installées au Fontchoir. 

Les jardinières d’Incroyables Comestibles 
font des petits 
De drôles de jardinières poussent comme des champignons dans toute la ville. Mais dans ces bacs, les 
habitants n’y cultivent ni bolet, ni cèpe. On y fait pousser des plantes aromatiques, des fruits et des 
légumes. 

F
ondé en 2012 à Châteauroux, 

Incroyables Comestibles regroupe

des habitants qui ont eu envie de

mettre en commun leur goût de la 

nature et leur intérêt pour la production 

alimentaire saine. Ce collectif compte 

une vingtaine de membres actifs qui se 

retrouvent les 1er et le 3e samedis après-

midi de chaque mois et une centaine 

d’autres qui viennent selon leur disponibilité. 

À quelques pas des jardins familiaux de 

Belle-Isle, tous entretiennent un jardin dans 

lequel les différentes formes de cultures ne 

font en aucun cas intervenir les produits 

phytosanitaires. Au départ, le lieu avait 

été pensé comme pépinière pour cultiver 

les fruits et légumes à planter dans des 

jardinières collectives essaimées dans les 

différents quartiers de la ville. 

À moi, à toi, à nous

« Ces jardinières s’adressent à tous : à moi, 

à toi, à nous. L’idée est que chacun les 

entretienne, puisse récolter les produits qui 

y poussent et invite ses voisins à en profi ter. 

Ce principe bouleverse les habitudes. C’est 

une révolution des consciences », explique 

Sophie Winandy, membre du collectif. Le 

principe du jardinage collectif a pris ses 

racines en Angleterre en 2008 grâce à 

un groupe de femmes vivant dans une 

ville en désertion industrielle, Todmorden.

« Les jardins furent leur réponse à la crise 

économique. Ces femmes sont parties d’un 

point commun qui nous rassemble tous, 

l’alimentation. Leur idée était de retrouver 

une autonomie alimentaire en ville. Il s’agit 

d’un concept assez innovant qui permet de 

recréer du lien », poursuit Sophie Winandy. 

Des Castelroussins se sont ainsi rendus chez 

nos voisins britanniques et ont ramené le 

principe avec eux.

De nouvelles jardinières au Palan

À Châteauroux, les cinq premières jardinières 

ont été installées dans le quartier du 

Fontchoir, près de la maison de quartier Est. 

Puis, elles ont fait des petits. On en trouve 

aujourd’hui quatre aux Grands-Champs et 

de nouvelles installations sont prévues place 

du Palan. « L’idée est que chaque habitant 

se saisisse du principe. C’est un acte

citoyen », rappellent les membres du collectif 

qui insistent sur le fonctionnement donnant-

donnant. Que ce soit des fraises, du thym, 

de la sauge, du fenouil, de l’aneth ou toutes 

autres plantes qui parfument nos plats, 

le principe est simple. Chacun peut venir 

planter ce qu’il veut et participer à l’entretien. 

Et pour ceux qui n’ont pas la main verte, il 

est toujours possible de penser à arroser de 

temps à autre les plantations collectives ! 

Pour s’informer sur les actions d’Incroyables 

Comestibles, retrouvez-les au jardin de la 

baignade les 1er et 3e samedis du mois, à 15h, 

ou sur leur page Facebook.

18 Cadre de vie

Châteauroux pour tous • Magazine bimestriel / N°85 / Septembre-Octobre 2014



Au cœur des quartiers

L
e gymnase André-Mondon, détruit 

en 2008, était principalement utilisé 

par le collège Rosa-Parks, par les 

écoles et les associations du quartier 

Saint-Jean. Il était aussi le lieu d’évolution 

de La Berrichonne Basket de Châteauroux. 

L’incendie a démuni les habitants des 

quartiers Saint-Jean et Saint-Jacques d’un 

équipement sportif adapté à la pratique 

des sports collectifs. Des études ont été 

menées récemment afi n de défi nir le meilleur 

emplacement possible pouvant accueillir un 

nouveau complexe qui sera notamment dédié 

aux habitants des deux quartiers. Celui-ci 

pourrait trouver sa place dans un espace 

situé à la confl uence des rues Pierre-Loti et 

Montaigne. 

Une salle omnisports d’une 
capacité de 1 000 places

Le site dispose en effet d’un espace suffi sant 

pour accueillir une salle omnisports de 48 m

x 24 m possédant une capacité de 1 000 places,

utile à l’accueil d’événements majeurs. En 

concertation avec le collège Rosa-Parks, 

le lieu pourrait également abriter une salle 

d’activités de 120 m² pour la pratique de 

la danse. Le souhait de la nouvelle équipe 

municipale est d’inscrire ce projet au contrat 

d’agglomération afi n d’obtenir un fi nancement 

du Conseil régional. Par ailleurs, des demandes 

de fi nancement seront sollicitées auprès du 

Centre national pour le développement du 

sport (CNDS) et du Conseil général. Le projet 

d’un nouveau complexe sportif pourrait voir le 

jour d’ici fi n 2017. 

> Saint-Jean/Saint-Jacques

La construction d’un nouveau
complexe sportif à l’étude 
Souvenez-vous, en mai 2008, un incendie détruisait le gymnase Mondon, situé impasse Marcel-Cerdan. 
Depuis, des études ont été menées afi n de défi nir le meilleur emplacement possible pour construire un 
nouveau complexe sportif. 

> Tous quartiers

Châteauroux, bénéfi ciaire d’un nouveau Contrat de Ville
Au travers du Programme de rénovation urbaine (PRU) et du Contrat urbain de cohésion sociale (CUCS), Châteauroux 
a bien changé depuis 2004. 

L
e prochain Contrat de Ville, qui s’étendra 

de 2015 à 2020 et qui concernera trois 

périmètres sur le territoire castelroussin, 

sera le prélude à une nouvelle transformation 

en profondeur de notre cité dont la qualité de 

vie et les liaisons inter-quartiers, et avec le 

centre-ville, seront les points d’orgue. Le 17 juin

dernier, trois secteurs de Châteauroux ont été 

retenus par l’État, au titre de la géographie 

prioritaire d’intervention de la politique de la ville :

Vaugirard / Les Rocheforts, Saint-Jean / Saint-

Jacques et Beaulieu. Dans le courant de l’été, 

les services et élus locaux ont affi né avec ceux 

de l’État et des bailleurs sociaux (OPAC 36 et 

scalis) les contours des quartiers annoncés afi n 

de coller au plus près des besoins du territoire et 

des habitants, avant la signature d’ici fi n 2014. 

L’objectif, issu d’une réfl exion globale à 15-20 

ans, est de reconstruire la ville de manière plus 

équilibrée, en favorisant la mobilité et la continuité 

entre les quartiers. Un grand volet social et 

humain sera le pendant de cette amélioration de 

l’aire urbaine. Dans cette logique, les adaptations 

des périmètres des secteurs de travail auront été 

négociées. Pour Saint-Jean / Saint-Jacques, il a 

été demandé de pouvoir prendre en compte les 

logements situés autour du centre commercial 

Saint-Jacques et ceux localisés à proximité du 

Lycée Blaise-Pascal. Concernant Vaugirard, le 

Maire de Châteauroux a souhaité lui adjoindre 

une partie de la route de Blois, où pourront 

être implantées des activités économiques et 

médicales. Les périmètres défi nitifs retenus par 

l’État seront connus à l’automne et permettront 

de décliner un programme opérationnel 

dénommé « Horizon 2030, une nouvelle ambition 

pour Châteauroux ».

Le futur complexe sportif dédié aux quartiers Saint-Jean/ Saint-Jacques pourrait trouver sa place à la croisée des rues 

Montaigne et Pierre-Loti. 
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Au cœur des quartiers

> Saint-Jean

Sébastien Micmacher,
il improvise 
Acteur, auteur, metteur en scène, Sébastien Micmacher a de 
multiples casquettes. Le socle commun à toutes ses fonctions ?
Sa passion pour le théâtre d’improvisation. 

O 
riginaire de l’Île de France, débarqué dans 

l’Indre en 2004, Sébastien Micmacher 

est venu au théâtre tardivement. « J’ai 

fait plein de choses : de la musique, de 

la psychologie, j’ai écrit. Puis, à 20 ans, je suis 

venu au théâtre. Je me suis inscrit dans une école 

parisienne bilingue, Acting International. J’y ai 

passé trois ans. J’ai été fasciné par le processus 

de création. Le théâtre fait travailler nos trois 

« centres » : la tête, le cœur, le corps. Plus on 

travaille, plus on arrive à une sincérité dans les 

émotions, la spontanéité », raconte-t-il. Après son 

passage à Paris, il réalise un stage en Biélorussie. 

« Nous avons travaillé sur le corps par la danse, le 

chant, l’acrobatie, mais aussi sur l’improvisation ».

En 2004, il arrive à Issoudun. « Je cherchais un 

lieu pour me poser. J’ai commencé à monter 

des projets, mettre en scène des spectacles et à 

enseigner le théâtre dans les écoles ». Il crée une 

compagnie, La Lucarne (donne de la lumière aux 

combles). Ses cours s’ouvrent ensuite aux adultes 

et aux personnes handicapées. Ils portent sur le 

travail des textes et l’improvisation. Puis, en 2007, il 

fonde la compagnie du K.O. Théâtre avec un groupe 

de comédiens. Avec eux, il met en scène la pièce 

Chambre 624, puis celle d’Agnès Jaoui et Jean-

Pierre Bacri, Un air de famille. Ce qu’il aime dans 

le théâtre ? « Le fait qu’on s’intéresse à l’individu 

dans sa globalité, le rapport avec l’autre, le lâcher 

prise, mais aussi la beauté de la langue française ». 

L’impro, gym du cerveau

En parallèle des pièces qu’il écrit, joue ou met 

en scène, Sébastien Micmacher a développé 

des ateliers de théâtre d’improvisation avec,

notamment, la troupe des Hurl’Oberlues qui 

se produit souvent dans la région. Aujourd’hui, 

il donne des cours à la salle Édith-Piaf de 

Châteauroux. Les séances reprendront en 

septembre avec, tous les mardis, des ateliers 

pour les jeunes de 12 à 17 ans, de 18h

à 19h30, et adultes, de 20h à 23h avec le K.O.

Théâtre. Des stages viennent compléter cet 

enseignement, un dimanche par mois. « Nous 

commençons par nous chauffer : relâcher 

le corps, débloquer la respiration, faire des

exercices de groupe. Puis, je propose des jeux 

sur l’écoute et la spontanéité. On apprend ainsi

à connaître ses gammes, tout en ne sachant

jamais où va nous conduire l’imaginaire. On 

apprend à changer de posture physique et 

mentale, à développer la fantaisie. Le théâtre 

d’improvisation est une vraie gymnastique du 

cerveau et de l’imaginaire ! », s’exclame ce 

professionnel passionné qui insiste sur le fait que 

chacun peut se mettre au théâtre d’improvisation :

« il n’y a pas de match, pas de codifi cation, ni de 

compétition ». 

Renseignements et inscriptions auprès de 

Sébastien Micmacher au 06 14 03 48 30 

tac@sebastienmicmacher.com
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>  Le Relais Assistantes Maternelle fête 

ses 10 ans

Vendredi 10 octobre, le Relais assistantes 

maternelles (RAM), situé à Vaugirard, 

souffl era ses 10 bougies. Pour 

l’occasion, une journée d’animations 

est programmée. De 9h30 à 11h et de 

15h30 à 18h30, le RAM sera ouvert aux 

assistant(es) maternel(les) et aux parents 

employeurs. À partir de 15h45 jusqu’à 

18h, des ateliers musicaux seront animés 

par Arnoud de la Compagnie Noura (danse 

africaine) et par Patrick Renoncet qui 

présentera son répertoire de comptines.

Renseignements : 02 54 34 60 44

>  Activités sportives : inscriptions et 

reprises des cours

L’École municipale des sports 

castelroussine (EMSC) dispense toute 

l’année dans les quartiers des activités 

sportives à destination des enfants de 4 à 

17 ans. Les inscriptions auront lieu du 15 

au 19 septembre, de 9h à 18h, à la piscine 

à vagues de Belle-Isle.

Renseignements au 02 54 35 00 00

02 54 35 29 07 

>  Opération « Assure ta 

rentrée »

Si vous avez entre 

16 et 20 ans, que 

vous avez quitté 

le collège, le lycée, 

le lycée professionnel 

ou le Centre de formation des apprentis 

depuis moins d’un an, rendez-vous au 

Centre d’information et d’orientation (CIO), 

26 rue de la Poste, à Châteauroux. Les 

lundi 15, jeudi 18, mardi 23 et mercredi

24 septembre, à 14h, vous pourrez 

rencontrer des conseillers du CIO, de 

la Mission locale, du Centre d’aide à la 

décision de la Chambre des métiers, de 

Pôle emploi, du Point A de la Chambre 

de commerce et d’industrie et de 

l’association Ohé Prométhée. Ils vous 

accompagneront vers une formation ou 

un emploi.

Renseignements : 02 54 08 71 00

Depuis ses 20 ans, Sébastien Micmacher n’a jamais 

décroché du théâtre, sa passion.

Un dimanche par mois, venez vous essayer au théâtre 

d’improvisation.

>  Op

re
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La Berri veut saisir sa chance
Entre descente en National (en raison de la 18e place de l’année passée) et espoirs de repêchage (du 
fait des déboires de Valenciennes et de Luzenac), La Berri Foot aura dû se reconstruire au cours d’un 
été mouvementé. Thierry Schoen, son président, évoque cette saison 2014-2015 pour laquelle il aura 
été bien diffi cile de se préparer. 

S 
oulagé et content de la tournure des 

événements « mais malheureux pour 

le club de Luzenac », Thierry Schoen 

sait que cette nouvelle saison de

Ligue 2 n’est due qu’à « la prime à bonne

gestion du club et au projet mis en place » par 

la nouvelle équipe dirigeante. Revenons quelques 

mois en arrière : en mai, le club et ses supporters 

sont sous le choc d’une relégation en National 

après une énième défaite à Brest. Pour aborder 

cette descente, il n’y a d’autres choix que de 

sabrer dans les dépenses. Mise en sommeil du 

site de la Tremblère, repli vers l’Institut du football 

régional (IFR) à Blanche-de-Fontarce, le stade 

Claude-Jamet et Gaston-Petit, licenciements 

économiques, tout a été fait pour que la Direction 

nationale de contrôle de gestion (DNCG) laisse les 

coudées franches au club berrichon. En parallèle, 

des doutes persistant sur l’avenir de certains 

autres clubs, comme Valenciennes, Nîmes, 

Orléans ou Luzenac, les espoirs demeuraient 

d’un possible repêchage en L2. Thierry Schoen 

et son équipe ont ainsi travaillé à la constitution 

d’un budget L2 au cas où... 

Entre austérité et ambition(s)

Sauvé aux dépens du club ariégeois fi n 

juin, La Berri entame donc une vingtième 

saison d’affi lée dans l’antichambre de la L1, 

une saison entre austérité et ambition(s).

« On s’était préparé à repartir en National, 

en diminuant de moitié notre budget. Le 

repêchage ne change rien dans notre 

plan d’économies, on ne prend en compte 

que les droits télé supplémentaires pour 

atteindre 7,5 millions. Je remercie d’ailleurs 

tous nos partenaires, à commencer par la 

Ville de Châteauroux, et actionnaires pour 

leur soutien dans ces moments diffi ciles », 

précise le président. La Berri va désormais 

se reconstruire une identité et un fonds 

de jeu, à même de séduire à nouveau 

spectateurs et sponsors. Le club reste 

ambitieux, malgré des moyens limités. « On 

ne peut pas se satisfaire de jouer le maintien 

chaque année. Cela lasse tout le monde. 

On se fi xe donc pour objectif de consolider 

notre place en L2, avant de jouer un rôle 

intéressant dans le championnat et jouer 

la montée en L1 d’ici 4-5 ans... », ajoute 

Thierry Schoen. « Grâce au repêchage, on a 

gagné un an sur notre planning. À terme, on 

veut vendre du plaisir et du rêve à tous ceux 

qui sont attachés à ce monument qu’est

La Berri. Il faudra être patient et indulgent, 

car tout ne sera pas en place de suite, du

fait d’un effectif très renouvelé. »

Pascal Gastien :
« pratiquer le jeu le
plus attractif possible » 

Fort d’une longue expérience à Niort 

(qu’il a failli faire monter en L1 la saison 

passée), Pascal Gastien a renoué avec 

Châteauroux malgré les incertitudes qui 

planaient alors sur son avenir sportif. Le 

challenge n’était pas fait pour l’effrayer, 

lui qui a également connu les joutes du 

National aux commandes des Chamois 

deux-sévriens. « L’important, quel 

que soit le niveau auquel on évolue, 

c’est avant tout d’être performant 

sur le terrain et de pratiquer le jeu le 

plus attractif possible. Je ne suis pas 

prisonnier d’un système de jeu, je 

m’adapterai en fonction de mon effectif 

et des adversaires », expliquait-il avant 

le début de la saison. En signant dès 

juin, l’entraîneur savait devoir s’appuyer 

sur un groupe comportant de nombreux 

jeunes issus du centre de formation. 

Il souhaitait le renforcer de joueurs 

d’expérience et de qualité, dotés d’une 

bonne mentalité, pour encadrer de jeunes 

pousses prometteuses (Tait, Garita, Bain, 

Obiang, Chamed...). Les arrivées de 

Grégory Thil, l’ex-cannonier boulonnais, 

et Sébastien Roudet, de retour au bercail 

après dix ans de L1, ont exaucé ses 

vœux. « Sans être des messies pour le 

club, j’attends d’eux qu’ils soient des 

exemples pour permettre à nos jeunes de 

franchir un palier », annonce celui dont 

les vertus d’éducateur n’ont d’égales que 

son ambition à ramener à terme La Berri 

vers les cimes du classement.
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La SNSM, de Belle-Île-en-Mer
à Belle-Isle en terre
À Belle-Isle, les sauveteurs en mer de toute la France se donnent rendez-vous le temps d’un affrontement 
sportif amical pour les 10 ans du Centre de formation et d’intervention SNSM de l’Indre.

P
our fêter le 10e anniversaire du Centre de 

formation et d’intervention de l’Indre, la 

Société nationale de sauvetage en mer 

(SNSM) va organiser un Raid national 

sur le site de Belle-Isle le 6 septembre prochain. 

Cette manifestation renaît de ses cendres, après 

avoir été jusqu’en 2009 une épreuve sportive phare 

de... Belle-Île-en-Mer. Les membres de la SNSM36 

ont donc souhaité convier leurs homologues à une 

compétition sportive amicale entre sauveteurs, 

mais ouverte au public. « Ce Raid est composé 

de plusieurs épreuves aquatiques (natation, 

parcours en Zodiac sans moteur, paddle-board…) 

et terrestres (course d’orientation, course à pied) 

et se déroulera à partir de la plage de Belle-Isle 

jusqu’à l’écoparc des Chènevières », annonce 

Guillaume Turpin, directeur du Centre de formation 

et d’intervention castelroussin. 

Susciter des vocations

Cette rencontre, qui fera la part belle aux 

compétences des sauveteurs, rassemblera une 

vingtaine d’équipes mixtes de 4 personnes, issues 

de toute la France. Mais pas seulement... En effet, 

en marge de ces épreuves, la SNSM dispensera 

des baptêmes de jet-ski, ainsi que des initiations 

aux premiers secours. « Le public pourra ainsi, non 

seulement assister au Raid, mais aussi découvrir 

de façon ludique nos activités », note le jeune 

homme. Parce qu’à Belle-Île-en-Mer comme à 

Belle-Isle à Châteauroux, il y aura toujours besoin 

de sauveteurs pour se baigner en toute sérénité !

RAID SNSM 36
Samedi 6 septembre

de 13h à 17h 
Site de Belle-Isle et

écoparc des Chènevières

Découvrir Châteauroux en canoë, c’est possible
Grâce au Canoë-kayak club Châteauroux (CKCC), en partenariat avec la Ville et la Communauté d’agglomération, il est 
désormais possible de voir Châteauroux sous un angle inédit. 

L
es promeneurs du site de Belle-Isle 

ont vu que, ces derniers mois, les 

berges de l’Indre se sont enrichies de 

deux embarcadères en bois. Ces équipe-

ments ont été créés pour permettre la mise 

à l’eau en toute sécurité de canoës et de 

kayaks, sous l’égide du CKCC. Yves Millet, 

le président du club, revient sur ces réali-

sations : « Qu’il s’agisse de l’anneau autour 

du parc ou la descente de l’Indre jusqu’à 

l’ancien gué aux chevaux, le site est idéal 

pour les randonnées loisirs ou la pratique un peu 

plus sportive. Il fallait juste aménager la berge pour 

faciliter l’accès au cours d’eau ».

Un point de vue différent sur la 
nature

Le rapprochement entre le club, qui s’est chargé de 

nettoyer les abords, et les collectivités s’est opéré 

lors des précédentes éditions 

de Bougez à Belle-Isle. L’idée de 

faire découvrir Châteauroux au 

fi l de l’eau, selon les desseins 

de Marcel Jolesse, un ancien 

président du club, a séduit les élus 

qui y ont vu un nouvel élément 

d’attractivité touristique. « Le point 

de vue quand on est sur la rivière 

change complètement la façon 

d’aborder la ville. On découvre des 

nénuphars très rares ou des petits animaux le long 

des berges ou dans l’eau. Et surtout on redécouvre 

le patrimoine bâti de notre ville (ponts, Château 

Raoul...), sous un angle inhabituel », explique 

Yves Millet. Le club, fort d’une petite quinzaine 

d’adhérents, voit là également un bon moyen de 

se faire connaître. « Grâce à ce type d’animations, 

cela nous permet également de faire passer 

nos messages sur les dangers d’une rivière et la 

sécurité sur l’eau », ajoute-t-il. À terme, le CKCC 

envisage aussi de créer un espace de kayak-polo 

et un parcours de slalom à l’entrée de Belle-Isle, un 

site au potentiel impressionnant.

Plus d’infos : Canoë-Kayak Club Châteauroux - 

06 14 38 86 91 ou kayak36@aol.com

Yves Millet imagine toutes les balades possibles.

 

Le Centre de formation et d’intervention de l’Indre 
SNSM36 en résumé
« Même si l’on est en plein centre de la France, loin des rivages côtiers, il est possible de se former 

au sauvetage à Châteauroux », explique Guillaume Turpin. La mission première du site castelroussin 

est de former des nageurs sauveteurs destinés à surveiller les plans d’eau du département et de la 

région. Ceux-ci peuvent exercer leurs talents sur les bords de la mer, au gré des besoins exprimés par 

les stations balnéaires. Ils permettent aussi la sécurité publique d’épreuves sportives, ainsi que de 

manifestations culturelles.

Plus de renseignements : cfi -indre.snsm.org ou 02 54 35 99 62.
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DOSSIER CULTURE

De 1994 à 2014 - 20 ans de vie 
culturelle et littéraire 

Il y a 20 ans, une structure ultra moderne émergeait de terre 
en plein cœur de Châteauroux. Imaginé par l’architecte Jean-
Louis Godivier, cet espace - fait de métal et de verre, aux formes 
géométriques arrondies et carrées - va devenir un véritable temple 
de la culture. De part et d’autre, les Castelroussins découvrent une 
salle de spectacles qui rejoindra rapidement le réseau des Scènes 
nationales et une médiathèque où le livre, la musique et le cinéma 
sont rois. Équinoxe est née.
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3 ans de travaux pour un projet titanesque
En 1991, Châteauroux ne dispose pas de pôle dédié à la culture. Un grand projet voit alors le jour : créer un 
espace qui abritera à la fois une salle capable d’accueillir des spectacles d’envergure et une médiathèque.

À
l’époque, la MLC Belle-Isle permet 

d’accueillir, dans une certaine mesure, 

des pièces de théâtre. Le centre 

culturel Racine, situé en plein centre-

ville, abrite la bibliothèque municipale depuis 

1958. Le projet d’une nouvelle construction voit 

le jour sous le mandat de Jean-Yves Gateaud. 

En 1990, la municipalité lance un concours 

national d’architectes remporté un an plus tard 

par Jean-Louis Godivier. Cet architecte parisien 

relève le défi  de construire une structure très 

moderne adoptant une double vocation, à la fois 

culturelle et urbaine, donnant du relief à la ville. 

L’architecte va ainsi concevoir un ensemble de 

forme ovoïde et carrée ayant une vraie qualité 

sonore et une très bonne fonctionnalité générale. 

Une acoustique exceptionnelle

La construction s’étend sur 114 m de long et 

52 m de large pour une hauteur maximale de 

28 m et une emprise au sol de 6 000 m². Jean-

Louis Godivier va penser le lieu en deux parties 

opposées : un espace intérieur, gris et noir, avec 

sa coupole métallique, lieu fermé pour la partie 

théâtre et une médiathèque, ceinte de verre, 

lieu de transparence ouvert sur le jour. Côté 

théâtre, l’espace s’ouvre sur un hall d’accueil 

de 700 m², qui ouvre à son tour sur une salle 

immense de 1 136 places, dont 748 places en 

parterre. Le plateau permet de recevoir des 

spectacles avec de grands décors. La fosse 

d’orchestre est large de 83 m. Pour l’acoustique, 

la Ville a fait appel à un spécialiste, Gérard Noël. 

Celle-ci est particulièrement réussie grâce à la 

pose de panneaux acoustiques absorbants ou 

réfl échissants sur les murs de la grande scène. 

Le plafond est conçu avec des décrochements 

et des volets qui assurent une bonne diffusion 

du son. 

Une médiathèque sur deux 
niveaux

La partie médiathèque se présente sur deux 

niveaux. Le rez-de chaussée est consacré 

aux romans, aux journaux et offre un espace 

de travail aux chercheurs et aux étudiants. Il 

ouvre sur une salle d’exposition. Le premier 

étage est tourné vers la jeunesse, la musique 

et le cinéma. Il est équipé d’un auditorium 

de 80 places. La médiathèque s’étend sur

3 000 m² entre le rez-de-chaussée et le 

premier étage, mais il ne s’agit que de la 

moitié de la superfi cie. Il faut y ajouter les

200 m² de réserves situées en sous-sol,

1 000 m² de bureaux, ateliers et salles de

réunions situés aux étages. L’accès à ce

« paquebot » se fait de plain-pied, ce qui en 

facilite la fréquentation. Un parvis central, 

couvert et commun, relie les deux bâtiments. 

L’édifi ce sera baptisé, après consultation des 

Castelroussins, « Équinoxe ». Le projet aura

coûté 18,5 millions d’euros. Les travaux auront 

duré trois ans. L’inauguration aura lieu en 

grandes pompes le 15 octobre 1994. 

Équinoxe, la construction

>  26 octobre 1990 : le projet de création 

d’un pôle culturel est approuvé en conseil 

municipal.

>  29 juin 1992 : ouverture du chantier sous 

la direction de l’architecte Jean-Louis 

Godivier.

>  22 avril 1993 : fi n du gros œuvre, pose de 

la charpente métallique.

>  31 décembre 1993 : la couverture de la 

coupole de la Grande Scène et la structure 

de la médiathèque sont achevées. 

>  15 octobre 1994 : inauguration d’Équinoxe.
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Mission : faire rêver les Castelroussins
En octobre, les spectateurs 
d’Équinoxe seront invités à 
replonger 20 ans en arrière, à 
l’époque où sortait de terre un 
immense bâtiment dédié à la 
culture, dont la mission première 
était, et reste toujours, de nourrir 
l’imagination du spectateur. 

La saison a été imprégnée par cette 

date anniversaire, même si les festivités 

sont concentrées sur le mois d’octobre. Notre idée 

était de toucher les rares Castelroussins encore 

hésitants ; qu’ils se disent : je viendrais bien, cette 

année, voir de plus près ce qui se passe derrière 

ces murs », confi e celui qui dirige le lieu depuis 

ses débuts. Justement, en poussant les portes de 

ce paquebot inauguré en 1994, le public pourra 

revoir le tout premier spectacle joué à Équinoxe !

Yves Hunstad relève une nouvelle fois le défi  

de monter seul sur la scène de Châteauroux.

À l’époque, La Tragédie comique inaugure les

20 saisons de spectacles à venir, triés sur le 

volet, dans le domaine des arts du cirque, de 

la musique, de la danse ou du théâtre. « Alors 

théâtre municipal, nous savions déjà que nous 

pourrions prétendre au statut de Scène nationale. 

Dès l’origine, c’était un projet qualifi é et qualifi ant, 

pour lequel il y a eu un concours d’architecte. Le 

ministère de la Culture et la Ville ont travaillé 

de pair pour sa réussite », se souvient François 

Claude. Lui qui faisait déjà partie du réseau 

des Scènes nationales à La Rose des Vents de 

Villeneuve-d’Ascq, puis à l’Agora d’Évry était 

convaincu qu’Équinoxe pouvait grandir vite et 

bien. Il se souvient d’un pari osé, de la volonté 

d’implanter un théâtre en centre-ville, de plain-

pied sur l’esplanade et qui procure aux passants 

cette sensation d’aventure propre aux paquebots 

qui larguent les amarres. 

20 ans de création artistique

20 ans après ce vaste chantier, qu’est-ce qui 

anime aujourd’hui toute l’équipe ? « La recherche-

développement est le marqueur du théâtre.

Nous ne sommes pas un « garage » où nous 

recevrions des produits tout faits. Nous voulons 

être à l’initiative d’éclosions, renouveler les

esthétiques », précise François Claude. À l’heure 

où la culture traverse une grave crise existentielle, 

Équinoxe n’a cessé d’apporter sa confi ance aux 

jeunes artistes qui façonnent leur spectacle 

et trouvent en ce lieu un véritable laboratoire 

d’idées, et une oreille attentive. La présence 

des Anges au plafond, le travail avec Bérangère 

Jannelle et la compagnie La Ricotta, les projets 

menés avec Jeanne Champagne, ceux à 

venir avec Gwenaëlle David sont quelques 

exemples récents de résidences de 

création et de coproductions offertes par 

Équinoxe. 

Un théâtre d’un nouveau 
genre

Mais Équinoxe, c’est aussi un beau pari 

réussi avec les circassiens, les danseurs, 

les musiciens d’ici et d’ailleurs qui ont 

fait rêver le temps d’une soirée petits et 

grands. Cela fait déjà huit ans qu’Équinoxe a

introduit deux rendez-vous majeurs dans sa 

programmation : Mano a Mano, dédié aux 

marionnettes pour adultes et au théâtre d’objets,

et La Barrière de dégel où les arts du cirque ont

libre cours ; « Le public va aussi vers ce qui 

est visuel, corporel, vers la mise en péril. 

Mais nous gardons notre attachement au 

texte que ce soit dans le théâtre classique 

ou contemporain », rappelle François Claude. 

Et si le retour de Yves Hunstad est un vrai 

coup de cœur, d’autres belles histoires se 

noueront durant toute la saison 2014-2015,

à l’image de la mise en scène de l’œuvre de

Victor Hugo, Lucrèce Borgia, dans laquelle

Béatrice Dalle fera ses premiers pas au théâtre.

Une fi gure du cinéma français, charismatique, 

parfois brutale, pour incarner un texte d’Hugo, 

voilà de quoi surprendre les spectateurs.

Surprendre, c’est bien ce qu’à fait Équinoxe 

ses 20 dernières années. On n’en demande pas 

moins pour les 20 prochaines à venir.

 

1994-2014 : repères

>  1 000 spectacles offi ciels ont été présentés 

en 20 saisons (auxquels il faut ajouter toutes 

les autres manifestations abritées…).

> 8 000 artistes se sont produits sur scène.

>  660 000 spectateurs payants se sont assis 

au moins une fois au parterre ou au balcon 

d’Équinoxe.

Autour de François Claude, au centre en bas,

23 permanents font vivre toute l’année la

Scène nationale de Châteauroux. 5 professionnels,

qui œuvrent à la programmation et à la diffusion des 

fi lms de l’Apollo, complètent cette équipe. 
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20 ans d’acquisitions patrimoniales
Depuis sa création en 1994, la médiathèque a acquis des ouvrages patrimoniaux précieux et ainsi enrichi
ses collections. 

L
e manuscrit original de Jean 

Giraudoux, Nuit à Châteauroux, a été 

exposé à trois reprises cette année lors 

d’expositions. Cet ouvrage s’ajoute 

aux livres prestigieux dont est propriétaire 

la Ville de Châteauroux. Les acquisitions 

patrimoniales ont été réalisées au fi l des ans 

et sont très diverses. Le livre d’Henri Pichette, 

Le point vélique, relié par Florent Rousseau a, 

par exemple, été acquis en 2009 suite à une 

exposition de l’artiste-relieur. Les ouvrages 

patrimoniaux proviennent de différentes 

sources comme les ventes aux enchères ou 

les dons faits ces 20 dernières années. Le 

fonds Bourdillon, dont provient Le Bréviaire 

de Paris, constitue un ensemble d’une valeur 

exceptionnelle dont la Ville a hérité. D’autres 

fonds sont venus enrichir les collections 

comme les fonds Cazala, Charbonnier, Edme 

Richard ou celui du Dr Alain. Les conservateurs 

qui se sont succédés à la médiathèque n’ont 

eu de cesse d’enrichir les collections afi n 

de constituer un véritable trésor littéraire 

patrimonial. 

Livres locaux, écrivains 
célèbres 

« La Ville s’est donnée une ligne directrice 

afi n d’acquérir des livres patrimoniaux. 

Les subventions versées par la Direction 

régionale des affaires culturelles nous 

aident dans cette démarche d’achat de 

livres d’artistes. Les ouvrages provenant des 

maisons d’édition locales, comme Tarabuste 

ou Collodion, et les livres d’artistes du Berry 

nous intéressent particulièrement », assure 

Céline Brun, bibliothécaire. L’unicité du livre 

en fait également un critère de valeur. Et 

contrairement à ce que l’on pourrait croire, les 

acquisitions ne concernent pas uniquement 

les livres. Ainsi, lors de la 17e Biennale 

internationale de céramique en 2013, la 

Ville s’est portée acquéreur d’une œuvre 

d’Elisabeth Raphaël présentée au cours de 

l’exposition Éloge de la caresse - sculpture 

composée de feuillets de porcelaine révélant 

des textes bibliques estampés, reliés entre eux 

par des fi ls métalliques. Après avoir acquis en 

juin 2014 le manuscrit inédit du poète Louis-

Calaferte, L’évangile métropolitain, la Ville 

vient d’acheter un manuscrit de Gustave-

Delaleuf qui sera précieusement conservé à

la médiathèque. 

 

 

Évolution ou révolution numérique ?

Depuis son ouverture, la médiathèque a suivi l’évolution des nouvelles technologies de 

l’information et de la communication. Cet équipement culturel a ainsi su prendre le virage 

du numérique. Si la consultation du catalogue en ligne a toujours été possible sur place, 

en juin 2011, la médiathèque s’est dotée d’un premier portail permettant aux usagers 

de consulter à distance le catalogue. En juillet 2013, une nouvelle version du portail est 

inaugurée et s’accompagne d’une présence des bibliothèques sur les réseaux sociaux. Par 

ailleurs, la révolution numérique s’est traduite par la numérisation d’ouvrages anciens afi n de 

permettre au public de les consulter sans les altérer. Les premiers ouvrages numérisés sont 

Le roman de Tristan et Les prières à la Vierge. Grâce au portail, aujourd’hui, les internautes 

peuvent consulter des manuscrits, des incunables, des objets, des cartes, des photographies 

et même certains imprimés rares ayant un intérêt local. Toutefois, malgré cette ouverture 

au numérique, le livre papier occupe toujours une place prépondérante. La numérisation 

ne touche que des ouvrages précieux non accessibles au grand public, qui peuvent être 

prêtés à titre exceptionnel pour des expositions aux grandes bibliothèques ou aux musées 

internationaux. La plus grande partie des ouvrages du réseau des bibliothèques, précieux ou 

non, se trouve sous un format livre papier.

Le carnet de voyages de Gustave-Delaleuf vient d’être 

acquis par la Ville de Châteauroux. Il rejoint les collec-

tions patrimoniales établies ces 20 dernières années. 
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20e anniversaire d’Équinoxe, le programme 
Découvrez ci-dessous toutes les animations concoctées par les équipes d’Équinoxe pour leur 20 ans. 

ÉQUINOXE, SCÈNE NATIONALE

>  Dimanche 12 octobre, à 17h,

et lundi 13 octobre, à 20h,

au théâtre Équinoxe

LA TRAGÉDIE COMIQUE

Avec Yves Hunstad.

Texte et conception Eve Bonfanti et Yves Hunstad.

Mise en scène Eve Bonfanti.
À la croisée du théâtre élisabéthain et de la 

création contemporaine, ce spectacle « offert » à 

l’inauguration d’Équinoxe en 1994, redonné en 2006, 

est resté une pure merveille. Yves Hunstad joue ici 

avec la représentation, son cortège d’impostures et 

de dévoilements, ses limites et son infi nité, brasse le 

plaisir du jeu, l’intelligence alliée à l’émotion, et nous 

livre un inoubliable moment de grâce.

Un spectacle « mythique »… 

>  Les 9, 10 et 11 octobre, à 19h,

et dimanche 12 octobre, à 19h30,

au café Équinoxe

SAVOIR ENFIN
QUI NOUS BUVONS 
De Sébastien Barrier
Sébastien Barrier est partie à la rencontre de 

vignerons et vigneronnes du Val de Loire pour créer 

un moment de théâtre vinicole à la fois convivial 

et engagé. Pour les 20 ans de la Scène nationale 

castelroussine, il donne rendez-vous au public au 

Café Équinoxe. 

>  Dimanche 12 octobre, à 16h, et lundi 13 

octobre, à 19h, au théâtre Équinoxe

En ouverture de La Tragédie comique et 

de Savoir enfi n qui nous buvons

ENTRESORT PAR LES
ANGES AU PLAFOND 
Suivant le concept de ce genre de théâtre où l’on 

entre et sort, la compagnie amie d’Équinoxe, a 

concocté un cadeau pour les 20 ans du théâtre 

castelroussin. Dans le plus grand secret de son 

atelier, les Anges au Plafond.

MÉDIATHÈQUE ÉQUINOXE

>  Samedi 11 octobre, à 16h

OUVERTURE DES FESTIVITÉS
Remise des prix du jeu de piste des 20 ans de 

la médiathèque et présentation du programme 

anniversaire.

>  Mercredi 15 octobre, à 15h30

pour le jeune public, à partir de 3 ans

LE BUVEUR DE LIVRES
par la Compagnie Barroco Théâtre 

Récit théâtralisé suivi d’un goûter.

Le Buveur de livres est interrompu en pleine 

dégustation d’albums… Cybelle veut elle aussi boire 

des livres et compte bien chanter des histoires, n’en 

déplaise au buveur ! Les histoires s’enchaînent, 

contées et chantées, et les personnages les plus 

surprenants surgissent des albums.

>  Vendredi 17 octobre, à 20h,

et samedi 18 octobre, à 17h30 et 20h30 

tout public

MA BIBLIOTHÈQUE
écrit et mis en scène par Christophe Perrier de la 

Compagnie Téatralala.

Une visite guidée originale littéraire et burlesque.

Vaste puzzle de textes d’écrivains abordant le thème de 

la bibliothèque et du livre, ce spectacle prend la forme 

d’un parcours théâtral. Les visiteurs suivent deux biblio-

thécaires dans les différents espaces de leur bibliothèque 

y compris ceux qui leur sont habituellement fermés.

>  Samedi 18 octobre, à partir de 15h, 

tout public

STUDIO MOBILE avec Radio Balistiq 

pour des témoignages en direct, des coups de cœur, 

des surprises. Un anniversaire qui swingue sur une 

déambulation rythmée avec les compositions du 

trompettiste Dominique Seigneuret.

>  Mercredi 22 octobre, à 15h, 

 jeune public, à partir de 3 ans

LE ROI LION
souffl e aussi ses 20 bougies !
Il y a exactement 20 ans, pour la plus grande joie des 

enfants, sortait dans les cinémas du monde entier, 

un chef d’œuvre réalisé par les studios Disney, 

Le Roi Lion. Un fi lm que les enfants d’aujourd’hui 

auront plaisir à découvrir avec leurs parents.

> Samedi 25 octobre, à 20h

E LA NAVE VA 
ET VOGUE LE NAVIRE
Comédie dramatique de Federico Fellini

en VOST
Juin 1914 dans un port italien. Le Gloria, paquebot 

de luxe, est en partance pour une croisière un peu 

spéciale... Une plongée fascinante dans un monde 

onirique, baroque et exubérant.

Pour (re)découvrir le fi lm-opéra de Fellini. 

Embarquement immédiat !

>  Du mardi 9 septembre au samedi 18 octobre 

EXPOSITION
20e anniversaire du pôle culturel Équinoxe
Embarquement pour 20 ans de lecture, de musique, de cinéma et de spectacle vivant. 20 ans de vie, de rencontres et d’évènements dans le paquebot 

Équinoxe, fi gure de proue de la vie culturelle de Châteauroux. Le photographe Stéphane Gaillochon a immortalisé 20 ans de spectacles à Équinoxe. Une 

cinquantaine de ses clichés se mêlent aux archives fi lmées et autres documents collectés par l’équipe de la médiathèque et du théâtre Équinoxe, avec 

la participation de Jean-Yves Patte. En parcourant cette rétrospective, vous pourrez également feuilleter les livres d’or signés par les artistes qui se 

sont produits à Équinoxe ces 20 dernières années. Au fi l des pages, découvrez les mots laissés par des artistes célèbres qui sont passés par Équinoxe.

Des émotions vécues par Raymond Devos aux souvenirs de Juliette Greco, il y a là tout un trésor. 
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Saint-Christophe,
le faubourg des rives de l’Indre 
Parmi les anciens faubourgs de Châteauroux, Saint-Christophe est celui que l’Indre sépare de la cité castelroussine 
qui s’est développée sur l’autre rive, autour de son château et pour la période contemporaine, autour des manufac-
tures et de la voie de chemin de fer. Au cours des travaux de réaménagement de la place Saint-Christophe débutés 
en avril dernier, les diagnostics archéologiques ont révélé la présence de sépultures et de squelettes de l’époque 
médiévale autour de l’ancienne église et des indices d’occupation humaine datant de l’Antiquité. 

L
e visiteur qui parcourt les rues anciennes 

de ce faubourg, découvre les façades 

pittoresque des maisons de vignerons 

qui ont formé l’identité de ce quartier 

ou des boutiques des anciens commerçants 

et artisans encore nombreux au début du XXe

siècle dans la rue Grande Saint-Christophe. 

L’accès vers ce faubourg s’effectuait par le 

vieux pont de bois plusieurs fois emporté par les 

crues de l’Indre, transformé en pont métallique 

en 1885-1886 et dénommé le 28 mars 2012

« pont de Gütersloh ». Près de ce vieux pont 

sera construit en 1823 l’abattoir, reconstruit par 

l’architecte Dauvergne en 1876 avec un quai 

longeant l’Indre et démoli dans les années 1970 

pour y construire les logements résidentiels des 

rives de l’Indre. Un deuxième pont sera édifi é entre 

1825 et 1828. Édifi é en pierres de taille, ce « Pont-

Neuf » reliant Châteauroux vers les routes de Blois 

et Tours condamne l’ancienne église paroissiale qui 

datait du temps de l’abbaye Saint-Gildas. Elle sera 

détruite en 1842 lorsqu’on décide de prolonger la 

route de Tours jusqu’au Pont Neuf. Une nouvelle 

église paroissiale est construite dans les années 

1840-1845 par l’architecte municipal Bisson. Des 

malfaçons apparaissent, notamment sur le clocher 

néo-gothique. C’est l’architecte Alfred Dauvergne 

qui la reconstruira plus simplement en 1861-1865.

L’abbé Paviot, curé de la paroisse de 1919 à 1935, 

fondateur de la confrérie de Saint-Christophe et du 

pèlerinage annuel des automobilistes, a fortement 

marqué par son activité la mémoire de ce quartier. 

On lui doit la restauration et la décoration de 

l’église, notamment par les vitraux du maître verrier 

grenoblois Louis Balmet. On peut également admirer 

dans cette église une version contemporaine du 

Chemin de croix, œuvre de la céramiste Jeannine 

Abrioux, installé en 2012 qui succède à son bas-

relief en céramique émaillé installé en 2003, 

illustrant l’aventure de l’abbaye Saint-Gildas et de 

ses moines bretons réfugiés en Berry. Sur la route 

de Tours, à la sortie du faubourg, est construite 

l’École Normale de garçons, entre 1869 et 1871. 

En direction de la route de Blois subsiste cette 

construction d’inspiration Art nouveau en forme de 

castel coloré édifi é par l’architecte Alfred Trollier 

pour le pépiniériste Gaujard. Installé depuis 1790 

comme jardinier et pépiniériste, Pierre Gaujard 

a initié une lignée de pépiniéristes à l’enseigne

« Gaujard-Rome », activité qui marquera 

durablement ce quartier. Autrefois dénommé

« Saint-Gildas », vocable de l’abbaye bénédictine 

fondé par Ebbes le Noble qui donna asile au 

moines bretons de la presqu’île de Rhuys fuyant 

les invasions normandes au début du Xe siècle, le 

faubourg Saint-Christophe se développa sur cette 

terre marécageuse des rives de l’Indre. La violence 

des guerres de Religion conduira à la destruction de 

nombreux édifi ces religieux en Poitou et en Berry. 

L’église abbatiale reconstruite en 1129 est ainsi 

détruite en 1568, comme l’abbaye de Déols, sous 

les assauts de troupes protestantes gasconnes 

qui traversèrent le Bas-Berry. Il subsiste quelques 

rares vestiges de cette importante abbaye qui était 

située à l’emplacement de la rue des Jeux-Saint-

Christophe, dont l’ancien pigeonnier, rue de la Fuie.

Les récentes découvertes archéologiques nous ont 

révélé que cette histoire de la présence humaine 

du faubourg Saint-Christophe est probablement 

beaucoup plus ancienne que ce que nous en disent 

les récits et chroniques imprimés jusqu’alors.

Pour en savoir plus

Les Amis du Vieux Châteauroux :

Les rues de Châteauroux (2014)

Francesca Lacour : Châteauroux.

Geste Editions, 2012.

Le chantier Saint-Christophe dans sa 2e phase 
Débuté en avril 2014, le chantier de rénovation de la place Saint-Christophe comprend 4 phases différentes. 

Depuis le 28 juillet dernier et jusqu’au 24 octobre prochain, les travaux sont dans leur 2e phase. Au programme :

le suivi archéologique du site, des travaux sur les réseaux, la pose du matériel d’éclairage public, l’aménagement 

du futur giratoire, la construction d’une placette et la reconstruction de la fontaine. Des perturbations de circulation 

sont à prévoir pendant cette période. L’avenue de Blois est fermée. Une déviation est mise en place entre les 

avenues de Tours et du Pont-Neuf. Les rues Grande et Petite Saint-Christophe sont ponctuellement fermées.

La rue des Fontaines est mise en sens unique entre la rue Croix-Perrine et la place Saint-Christophe (dans le sens 

Saint-Maur vers Châteauroux) et la rue du Gué-Jacquet est mise en sens inverse de circulation (dans le sens de la 

place Saint-Christophe vers l’avenue du Pont-Neuf). 
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L’Étoile, club historique
Alors que se prépare le Forum des associations qui se tiendra bientôt à Belle-Isle, Châteauroux pour tous est 
allé à la rencontre d’une des deux associations historiques de la ville, L’Étoile de Châteauroux - ASC. 

D
’une association aux fondements 

religieux créée en 1907 au club laïque 

que l’on connaît aujourd’hui, l’Étoile 

de Châteauroux - ASC a tout un passé 

qui mérite qu’on s’y intéresse de plus près. 

Après La Berrichonne créée en 1893, elle est 

la seconde association historique de la ville. En 

1907, l’association est fondée par deux abbés 

et placée sous le patronage de Notre-Dame de 

Châteauroux. En 1913, elle est offi ciellement 

déclarée en préfecture sous le numéro 8120 

et propose de la gym, du foot, du basket, du 

théâtre et de la musique avec « la clique ».

En 1919, sous l’égide de Louis-Balsan, des 

terrains sont achetés à Beaulieu et mis à la 

disposition de la paroisse. Un terrain de foot et 

plusieurs bâtiments sont créés afi n d’accueillir 

toutes les activités. Le club évoluera ainsi 

jusqu’à devenir association loi 1901 en 1967. 

Il comptera jusqu’à 28 sections différentes 

et poursuit toujours la même mission en

2014 : « proposer des activités qui font 

travailler les muscles et le cerveau », assure 

l’actuel président, Jean-François Lamatière, 

élu en 2010. 

La tête et les jambes

Aujourd’hui, l’Étoile est constituée de 

différentes branches autonomes. Les activités 

sportives regroupent plus de 300 adhérents 

et concernent la gym féminine, la marche, le 

football et le cercle de billard français. Pour 

cette dernière discipline, le club dispose d’une 

salle unique en son genre à Châteauroux. 

La particularité de l’Étoile réside dans sa 

branche culturelle, Jeu d’Estoiles. Alors que la 

section avait disparu, elle a été relancée il y 

a trois ans. « Tout est parti de ma rencontre 

avec Jean-François Lamatière. Au départ, il 

n’y avait plus que des cours de dessin et de 

peinture. Nous avons ouvert d’autres ateliers 

grâce à l’implication des bénévoles et de 

professionnels extérieurs », assure Georges 

Minangoy, président de la section culturelle. 

De la sculpture, des ateliers littéraires, enfants, 

décoration fl orale, de l’art thérapie et, dès la 

rentrée, de l’informatique et du graphisme, 

du chant avec l’artiste Gérard Vermont, de 

l’initiation à la guitare : les 114 adhérents 

de la section culturelle ont de quoi faire. 

Sans oublier, les partenariats avec d’autres 

associations comme pour le tarot, la belote 

et les jeux de société qui se font avec 55 et 

plus ou les petits déj’ organisés avec le centre 

social Beaulieu.

Propriétaire de ses locaux 

Toutes ces activités s’adressent aux habitants 

du quartier Beaulieu, et au-delà à tous les 

Castelroussins et aux personnes extérieures à 

la ville. Le plus jeune adhérent à 3 ans, le plus 

âgé 93 ans. Quant au membre le plus ancien, 

Jean Citoleux, il vient régulièrement d’Ardentes 

pour assister aux soirées cabaret. Avec la salle 

Pierre Valeur dédiée aux activités culturelles, 

le terrain de foot, le bar (licence II), la salle 

de billard et un bureau pour l’administration, 

l’Étoile est, chose rare dans le monde associatif, 

propriétaire de ses locaux. En 2008, le club a 

rencontré d’importantes diffi cultés fi nancières 

et a reçu le soutien de Michel Denisot et Patrick 

Trotignon. Avec une subvention annuelle de la 

Ville et une aide à l’entretien de ses espaces 

verts, le club espère pouvoir encore poursuivre 

longtemps l’éducation sportive et culturelle 

qu’il dispense depuis plus de 100 ans à tous 

ses adhérents. 

En 1907, le cercle d’études se retrouve autour des 

membres fondateurs de l’association, les abbés 

Patureau et Jahan.

La section du billard français de l’Étoile a du succès 

auprès de la jeunesse.

 

« Nicole sera 
irremplaçable » 

Le 22 juin dernier, 

jour de sa fête 

annuelle, l’Étoile 

perdait l’une de 

ses bénévoles les 

plus fi dèles dans un 

accident de voiture 

malheureux.

Aux côtés de 

J e a n - F r a n ç o i s 

Lamatière et de Georges Minangoy, 

Nicole Grospaud a œuvré avec toute 

son énergie au développement de 

la branche culturelle, Jeu d’Estoiles. 

À la fois écrivaine et artiste, elle 

s’impliquait avec toute sa générosité 

au sein du club. « Je garde le souvenir 

d’une personne toujours présente, 

à l’écoute, qui savait avant même 

qu’on le demande ce dont nous avions 

besoin. Elle était capable de dessiner, 

de peindre, d’écrire, de donner de 

son temps sans compter, en toute 

modestie. Elle sera irremplaçable », 

confi e Jean-François Lamatière. 

L’association lui rendra hommage, 

du 7 au 16 novembre 2014, avec un 

salon national du petit format intitulé 

« La vie en bleu » qu’elle avait préparé. 

La fête annuelle du club, prévue le 21 

juin 2015, lui sera également dédiée.

L’ÉTOILE DE

CHÂTEAUROUX ASC

RUE D’AUVERGNE
02 54 34 06 71

http://etoile.chateauroux.
pagespro-orange.fr
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Expression
Châteauroux et la CAC investissent dans
le domaine sportif 

Le sport étant l’un des vecteurs incontournables de notre 
société, au lendemain de l’élection municipale, je me 
suis mis à l’ouvrage pour fi naliser les dossiers en cours 
et mettre mon expérience au service du développement 
sportif de la ville.

Plusieurs projets avancent à grands pas à l’image 
du complexe aquatique qui sera sans aucun doute 
l’investissement communautaire d’envergure de 
notre mandature. Dans un souci de concertation et de 
cohérence sportive, nous avons associé l’ensemble du 
monde sportif castelroussin. La Ville de Châteauroux 
se devait par ailleurs d’avoir un équipement capable 
d’accueillir de grands événements sportifs mobilisant 
un large public. Nous profi terons de la construction de 
la Halle des Sports Saint-Jean/Saint-Jacques pour offrir 
cet outil indispensable aux clubs castelroussins. Quant
au projet des Tourneix, ce dossier avance en tenant 
compte de notre engagement de reloger les associations 
qui ne sont pas directement concernées par le projet, 
mais qui sont présentes sur le site. Enfi n, pour faire se 
rencontrer le monde sportif, le 6 décembre prochain, 
nous organiserons dans les locaux de l’école d’ingénieurs 
HEI les assises du sport castelroussin qui consisteront en 
une journée de partage d’expériences. 

La campagne des municipales a démontré qu’une 
alliance cohérente, construite bien en amont, bâtie sur 
des projets et des valeurs communs, correspondait à 
l’attente des Castelroussins. Après trois mois de travail, le 
groupe élu, qui rassemble en son sein des personnalités 
de droite, de la société civile et des centristes, dont je fais 
partie, a tout de suite été opérationnel et prend beaucoup 
de plaisir à servir les habitants de Châteauroux. Nous ne 
ferons jamais de clientélisme, les administrés souhaitent 
une gestion sincère, rigoureuse et transparente.
Pour ma part, je donnerai toute mon énergie pour que 
le sport prenne toute la place qu’il mérite au sein de
notre commune.

Marc Fleuret, maire-adjoint délégué aux Sports

Depuis le 30 mars 2014, le Front National marque enfi n 
son retour historique au sein du conseil municipal ! 
Nous remercions chaleureusement tous les électeurs 
qui ont permis ce petit séisme politique et ce, malgré 
le contexte délicat du deuxième tour de ces élections. 

Il s’agit là d’une étape supplémentaire dans 
l’implantation locale du Front National qui s’enracine 
davantage entre chaque élection, au point d’être arrivé 
en tête lors des élections européennes sur Châteauroux 
et le département de l’Indre. Les élus de la liste du 
Rassemblement Bleu Marine pour Châteauroux auront 
à cœur de défendre les Castelroussins et veilleront tout 
particulièrement à ce que l’intérêt général soit toujours 
au cœur de l’action politique municipale. 

Les maux qui touchent notre commune sont nombreux 
et génèrent tous de l’injustice sociale. Fidèles à leurs 
engagements de campagne, c’est cette injustice sociale 
que les deux élus du FN/RBM combattront avec toute 
la force de leurs convictions. Face au développement 
de l’immigration, des communautarismes et de 
l’insécurité, les décisions municipales devront être 
guidées par le bon sens et le pragmatisme. Vos élus FN/
RBM y veilleront !

Rassemblement Bleu Marine pour Châteauroux

>  Mairie

Date du prochain conseil 

municipal : jeudi 18 septembre, 

à 18h30. 

Salle du conseil municipal,

1er étage de l’hôtel de ville. 

Hôtel de ville de Châteauroux : 

Place de la République 

02 54 08 33 00 - Ouverture du 

lundi au vendredi, de 9h à 17h

www.ville-chateauroux.fr

Centre communal d’action 

sociale : 02 54 08 51 00

Offi ce des personnes à

la retraite : 02 54 34 42 84

>  Mairie-annexe
 et points mairie 

Mairie-annexe Saint-Jean : 

Centre commercial,

29 rue Eugène-Delacroix

02 54 34 95 38

Ouverture du lundi au vendredi, 

de 8h45 à 12h

et de 13h30 à 17h30

Point Mairie Grands-Champs : 

Bibliothèque des Grands-

Champs, allée du Commerce

02 54 07 37 18

Ouverture le mardi après-midi, 

de 13h30 à 16h45

Point Mairie Saint-Jacques :

Centre Commercial

02 54 36 92 66

Ouverture le mercredi matin,

de 8h30 à 11h45

Point Mairie Vaugirard :

Maison de l’enfance L.- Harbon,

93 rue Vaugirard

02 54 07 79 48

Ouverture le jeudi matin,

de 8h30 à 11h45

Point Mairie Beaulieu :

21, rue de Bourgogne

02 54 08 34 75

Ouverture le jeudi après-midi, 

de 13h30 à 16h45

Attention, les points mairie 

ferment pendant les vacances 

scolaires. 

>  Urgences

Pompiers : 18

Police : 17

Police municipale :

06 34 36 36 36

Urgence médicale - SAMU : 15

Centre hospitalier de

Châteauroux : 02 54 29 60 00

Centre anti-poison :

02 41 48 21 21

ErDF Dépannage :

09 726 750 36

Urgences sécurité gaz GrDF :

0 800 47 33 33

>  Gaz naturel : 
 à qui s’adresser ? 

Raccordement gaz naturel GrDF : 

09 69 363 534 

Raccordement gaz naturel ou 

électricité « Gaz de France 

DolceVita » : 09 69 324 324

Liste complète des fournisseurs 

sur www.cre.fr

>   Séances de vaccination
gratuites 

Les mercredis 3 et 24 

septembre, de 9h30 à 12h30, et 

le mercredi 22 octobre, de 9h30 

à 12h30 et de 13h30 à 16h30. 

Point Santé - 8 bis rue Michelet. 

Renseignements auprès

du service Santé publique de

la mairie au 02 54 08 34 53 

>  Tourisme

Offi ce de tourisme de

Châteauroux Sud Berry

1 place de la Gare 

02 54 34 10 74

De septembre à décembre, 

ouverture du lundi au samedi, de 

10h à 12h30 et de 14h à 18h. 

www.chateauroux-tourisme.com

>  Environnement

Propreté : 02 54 08 33 00

Numéro vert ordures

ménagères : 0 800 02 54 17

Déchetterie 7j/7 :

02 54 27 91 22

Déchetterie 7j/7, allée des 

Sablons : 02 54 27 91 22

Usine de tri du SYTOM :

02 54 22 25 02

>  Permanences des
associations du Point
Santé :

Résidence Pierre-Perret - 8 bis 

rue Michelet - 02 54 08 33 15

Association française pour 

les enfants précoces : le lundi

13 octobre, de 14h30 à 16h30. 

Association Jusqu’à la mort 

accompagner la vie (ALAVI, 

accompagnement des ma-

lades en fi n de vie) : le jeudi

11 septembre, de 14h30 à 16h30.

Association France Parkinson : 

les vendredis 12 septembre et 

10 octobre, de 14h30 à 16h30.

Association Contre la 

Spondylarthrite Ankylosante et 

ses Conséquences (A.C.S.A.C.) :

vendredi 19 septembre, de 

15h30 à 18h30.

Association Dys + Dys 

(troubles des apprentissages) :

les jeudis 25 septembre et

27 novembre, de 14h à 16h.

>  Élections des conseils 
de grands quartiers

À partir du mois d’octobre, la Ville 
de Châteauroux procèdera au 
renouvellement des 7 conseils 
de grands quartiers. Vous êtes 
habitant ou vous faites partie d’une 
association et vous souhaitez vous 
investir au sein de votre quartier ? 
Contactez dès à présent la mission 
conseils de quartiers de la mairie au 
02 54 08 35 95. Le calendrier des 
élections sera le suivant :
> Jeudi 9 octobre, à 19h, à
la maison de quartier Beaulieu :
élections du conseil de grand 
quartier BLLN (Beaulieu/La 
Pointerie/La Bourie/Notz).
> Lundi 13 octobre, à 19h, à la 
maison de quartier Est : élections 
du conseil de grand quartier Est 
(Saint-Denis/Le Fontchoir/Bitray/
L’Omelon/Les Nations/La Belle 
Etoile/Les Fadeaux/Le Buxerioux).
> Jeudi 6 novembre, à 19h, salle 
Papiot : élections du conseil de 
grand quartier Saint-Christophe/Les 
Rocheforts/Vaugirard/Belle-Isle. 
> Lundi 17 novembre, à 18h30, 
à la chapelle des Rédemptoristes : 
élections conseil de grand quartier 
Centre-Ville/Les Marins. 
> Jeudi 24 novembre, à 18h30, 
dans le hall de Touvent : élections 
du conseil de grand quartier 
Touvent/Les Grands-Champs/Cré/
La Loge/Les Méraudes. 
> Lundi 8 décembre, à 18h30, à la 
salle Alexandre-Dumas : élections 
du conseil de Grand Quartier
Saint-Jean/Le Lac.
> Mardi 16 décembre, à 18h30, 
préau de l’école élémentaire
Le Grand Poirier : élections 
du conseil de grand quartier 
Saint-Jacques/Le Grand Poirier/
La Brauderie/Les Chevaliers. 
Vous retrouverez plus d’informa-
tions dans votre Châteauroux pour 
tous n°86 de novembre/décembre 

2014.

>  Enquête sur l’emploi, le 
chômage et l’inactivité

L’Institut national de la statistique 

et des études économiques 

(INSEE) effectue une enquête sur 

l’emploi, le chômage et l’inactivité. 

50 000 logements sont enquêtés, 

tirés au hasard sur l’ensemble 

du territoire. Margaret Arribart, 

enquêtrice munie d’une carte 

offi cielle, prendra contact avec les 

enquêtés au cours du troisième 

trimestre 2014.

>  Magazine municipal

Pour consulter le magazine

municipal Châteauroux pour tous : 

www.ville-chateauroux.fr.

Service communication :

02 54 08 34 36
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